
Oî) iflaipe ati Gîtât eau !
La fête de? trône?

La Chaux-de-Fonds, le 8 décembre.
«La nouvelle de la prise de Bucarest, arriva dans„ soirée. Aussitôt , la foule joyeus e s'amassa sur

la place du Château , dont les fenêtres étaient
brillamment illuminées. Les voitures des hauts
dignitaires , qui apportaient leurs félicitations à
la famille impériale, étaient saluées par des vi-
vats enthousiastes. Les officiers étaient parti-
culièrement acclamés. Jusque fort avant dans
Ja nuit , le public stationna , regardant les sil-
houettes qui passaient derrière les grandes gla-
ces de la résidence de nos souverains... »

C'est en ces termes qu'un j ournal de Berlin
raconte la manifestation à laquelle donna lieu ,
avant-hier soir, dans la capitale prussienne, la
nouvelle de la victoire de Falkenhayn.

O servilité des foules ! Parmi ceux cjui accla-
maient les brillants uniformes et stationnaient
devant le château impérial , se trouvaient sans
doute des gens qui ont perdu un époux, un frè-
re, un être aimé, dans la sanglante aventure où
'l'Europe se débat aujourd'hui. Et les malheu-
reux — comme des papillon s de nuit attirés
par la lumière — ne pouvaient détacher leurs
regards adulateurs de ce palais illuminé à la
gloire du Maître !

Cette scène m'en a rappelé une autre , dont
Je fus témoin, et qui ne sortira jama is de ma mé-
moire. C'était, l'an dernier , par une triste et
pluvieuse j ournée d'automne. Nous .avions , ac-
compagné au cimetière la dépouille mortelle
d'un soldat interné. Groupés autour de la tom-
be, sous l'averse glacée, nous venions . d'en-
tendre quelques simples et émouvantes paro-
les, l'adieu d'un officier français à uri frère d'ar-
mes malheureux.

Tout à coup, comme le cercueil , recouvert
d'un lambeau d'étoffe tricolore, descendait- dans
Ja fosse, un grand cri s'éleva, un cri déchirant ,
qui nous pénétra j usque dans l'âme, et où nous
sentîmes passer toute l'immensité de la dou-
leur humaine. Nos rangs s'écartaient brusque-
ment, et nous vîmes, au milieu de nous, déj à
penchée sur le bord de la tombe, une pauvre
paysanne, coiffée à la bretonne , courbée sous
îe poids du travail et des ans. C'était la mère...

Avertie trop tard , elle n'étaii: pas arrivée à
temps pour fermer les yeux de son fils unique ,
qui lui-même implorait sa présence, durant les
heures de son agonie, avec un gémissement
plaintif. Réunissant ses maigres économies, elle
s'était mise en ' route — elle qui n'avait j amais
quitté , auparavant , son pays du Morbihan —
et, guidée par un passant bienveillant , elle arri-
vait à l'heure où tombait , sur la pauvre boîte
de sapin où dormait son fils, la première pelle-
tée de terre.

Longtemps, son appel déchirant nous poursui-
vit :. « Mon enfant ! mon tout petit ! Qu'ont-ils
fait de toi ? »

Voilà l'envers de la gloire des princes! .11
faut de ce*? misères-là, et d'autres encore, la-
mentables , innombrables , afin que les dynar
lies régnantes puissent tailler , dans la chair des
peuples , de nouveaux roj a^mes pov r leurs au
gttstes rejetons. Les-; fenêtres du Château s uit
illuminées , mais dans toute l' Europe mise à sac
à feu et à sang, de pauvres femmes pleureront
dans la solitude désolée de leur humble loeris , le
mari et l'époux qui ne reviendront pas. I es haut
dignitaires passent, au trot de leurs voitures ar
moriees mais à chaqv e heur?*, r?es millien d 'h 'tn -
mes, l'épouvante au "cœur ct la face ensanglanté *-,
hurlent 'à ta mort au fond des ravins , dans le***
•îancbées boueuses, dans les fils de fer harbe-
l.r's. Les rois échangent des télégrammes de fé-
licitations , mais la misère ravage des pay^; en-
tiers, s'établit à demeure dans des mil'iers de
foyers. Ainsi , chactte cérémonie triomphale, dans
les cours somptueuses, coûte à l'humanité des
larmes de sang, et la sonnerie des cloches, aux
jour * de victoire , suffi t  à pcifrie à couvrir les
voix douloureuses q»'i montent de l'ombre où
la f' fule anonyme, l'éternelle crucifiée, continue
soi long martyre.

On entend souvent poser cette question angois-
sante : « La guerre est-elle donc d'institution

. naturelle ?... Les hommes ne renonceront ils
donc jamais à s'entr 'égorger périodiquement ?»
.Tant que dais des Etats qui prétendent avoir
atteint l'apogée de la civilisatio n , des millions
'l'hcmmes seront encore disposés h s'incliner
devant les princes comme des fakirs devant le
nombril de Bouddha , tant qu'ils verront sans
révolte les pa lais illuminés et les chaumières en
ruines , tant que l'inique accaparement des uns
se dressera , triomp hant contre la faim enragée
des autres, tant qu 'il suffira de moutrer à la
fj ule un écusson ou -un panache pour apaiser
ses grognements de fauve dompté et nourri
a*i narcotiqu e, tant qu 'il existera des trônes,
»?t au tour de ces trônes , des courtisans intére*'es,
qui reçoivent la pâtée de la main du Maître ,
font que ies nations n 'auront pas fait L-ur grand
(Quatre-vingt-treize, d'une nier à l'autre , et du

i
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nord au midi, la guerre renaîtra , comm** le
phénix de ses cendres, et fera des 'victijnes
sans cesse plus nombreuses, avec la .oonjpfi-
cité de la science asservie aux oeuvres de massa-
cre et d'e domination. Le conflit de 1914 n'au-
rait pas éclaté au sein d'une Europe républi-
caine. C'est . pourquoi , nous répondons aux ré-
volutionnaires de pacotille, de Berlin et d'ail-
leurs, qui. après avoir embouché la trompette
épique -el avoir suivi, il y a deux ans et .demi,
la ruée furieuse des conquérants, nous deman-
dent aujourd'hui de travailler pour la paix :
« Brisez d'abord .TOS chaînes! Si vous n'étie? pas
un troupeau d'esclaves, l'Europe ne serait pas
auj ou rd'hui transformée eri Un immonde char-
nier!»

P.-H. CATTIN.

Chronique ii)dti$tFiel.6
Personne, qui n'est pas actuellement dans l'in-

dustrie ou le commerce, né peut se rendre un compte
exact des difficultés sans nombre et sans cesse re-
naissantes qui entourent n'importe quel travail ou
quelle transaction.

A Berne, dans les bureaux fédéraux, les chefs de
service ont à leur disposition une véritable armée de
dactylographes, tapant leur clavier avec un entrain
redoutable, derrière des montagnes de paperasses.
On porte le courrier à la poste avec des corbeilles à
linge. i-

La moindre des affaires nécessite des formalités
sans fin. On vous envoie à remplir et à signer des
formulaires par douzaine : des roupies, des verts, des
i aunes, des bleus, des blancs: toutes les couleurs du
pnsme. 7 -

Duement chargés d'un tas de renseignements <3f
'a plus parfaite inutilité, ces papiers vous reviennent
couverts de cachets ronds, ovales, carrés, rectangu-
laires, en losange, etc. On pourrait en prendre k
sujet d'une leçon de géométrie. -

Et tout ça n'est qu'un commencement, qu'un toul
petit commencement. Ces, feuilles s'en vont à l'é
ranger, s'y promènent des semaines et des mois
l'un bureau militaire à un bureau civil, cependant
lue la marchandise reste'consignée dans les.gares oi-
es entrepôts de douane, exposée à tous les risques.

Pensez-y toujours, mais n'y comptez jamais.
Elle arrivera à Pâques ou à la Trinité, quand

MM. les ronds-de-cuir auront ju gé bon de vous per-
mettre de l'avoir. Des milliers de tonnes de produits
l'une nécessité absolue, attendent ainsi à Marseille
î Bordeaux, au Havre, à Cette, ou ailleurs, maigre
es 6000 wagons que les Chemins de Fer Fédéraux

ont en circulation en France.
Espérer que ce déplorable état de choses tendr?

olutôt- à s'améliorer serait parfaitement illusoire. 1.
s'aggravera, au contraire.

Non pas que nos fonctionnaires y mettent de h
nauvaise grâce, au contraire. Comme le tailleur d<
pierres dont on nous contait l'histoire à l'école
*< qui travaillait beaucoup et ne gagnait guère », il
'ont leur possible pour secourir de leur expérienc*
't de leur bonne volonté les malheureux contraint -
d'avoir recours à leurs services. Ils ne sont d'ai!
'eurs que les instruments d'en haut — pas de 1?
Providence, bien entendu — des lois, décrets e'
oleins pouvoirs qui régissent présentement notu
rieille démocratie.

Le mal nous vient de l'étranger , parce que, dan
es pays en guerre, le fonctionnaire est presque tou
iours doublé d'un embusqué, Or, si le fonction
nalre est déjà, par essence, redoutable, il devien
littéralement dangereux, lorsqu'il se présente sou;
!a forme d'un mobilisé qui a réussi à se mettre le.-
pieds au chaud dans un bureau.

La seule ambition du dit mobilisé consiste, en ef
fet , à rester où il est le plus longtemps possible
c'est-à-dire jus qu'à la fin de la guerre. Or, il faut
bien qu'il justifie, dans'une certaine mesure, sa pré
;ence dans un fauteuil , alors que ses camarades son'
dans les tranchées.

Simplifier les affaires, faciliter le travail , jamai '
de la vie; on s'apercevrait un beau jour aue sa pré
sence est loin d'être indispensable, et qu 'il peut être
employé, sans nul inconvénient, à toute autre t*'
sogne; cette juste observation, il faut absolument
l'éviter.

Et, pour l'éviter, rien ne vaut l'amoncellement
des circulaires, des fiches, de la correspondance, etc.
Du papier, beaucoup de papier, encore du papier.
Ainsi, le fonctionnaire embusqué explique l'impor-
tance essentielle de son poste, le maintien intégra!
de sa situation. Les gens d'affaires .sont embêtés
jusqu 'à la gauche, mais lui est sauvé.

Le plus élémentaire bon sens démontre que le
raisonnement que j e viens d'avoir l'honneur de vou?
exposer est d'une logique indestructible. Mais, le
simple bon sens indique aussi que cette manière de
faire est celle que tout le monde employerait dan?
les mêmes conjonctures. De sorte qu'il faut en pren-
dre son parti. « Ne pas s'en faire », tout est là , par
le temps qui court.

* • *
Tout comme il y a beaucoup de danseuses qui

se disent Espagnoles et qui sont de Montmartre, il
y a aujourd'hui beaucoup de solides garçons qui se
disent mécaniciens et qui ne le sont pas du tout.

Seulement, comme le métier nourrit... et abreuve
largement son homme, vu qu*** l'offre abonde et

surabonde, le geai ne risque pas grand'chose à se
parer des plumes du paon.

Une fois embauché, on a toujours des chances de
s'en sortir. Aujourd'hui la fortune sourit aux auda-
cieux beaucoup plus facilement encore qu'en temps
ordinaire.

Comme il est souvent difficile dé juger à pre-
mière vue des qualités réelles ou fictives d'un ou-
vrier, le simili-mécanicien arrive donc à se caser sans
trop de peine. La place ¦ ne tient- quelquefois pas
longtemps, mais on passe à une autre, et ainsi de
suite.

Par exemple, la qualité du travail fourni dans
ces conditions^ esjt plutôt médiocre. On ne s'en aper-
çoit pas toujours, et les conséquences n'en sont que
plus fâcheuses. Attendu, qu'en l'espèce, la « gogne »
qu'on ne voit pas peut rendre la meilleure machine
presque inutilisable.

Un chef de fabrication de mes connaissances a
un truc infaillible pour jauger, sans perte de temps,
la valeur professionnelle d'un candidat au tour et
à l'étau. Il lui tend négligeamment une mèche héli-
coïdale et lui dit :

— Tenez, il y a là-bas une meule d'émeri. Al-
lez donc m'affûter çà.

Voulez-vous croire que neuf fois sur dix, quand
le chef examine cet insignifiant travail, la réponse
est celle;çi : ,

— Vous n'êtes pas un mécanicien, vous ne savez
même pas aiguiser un foret.

Et la démonstration que la mèche est affûtée au
rebours des bons principes suit immédiatement. Le
pseudo-mécanicien peut aller offrir ses services ail-
leurs.

A ce propos, il est certainement indiqué de rele-
ver combien nos jeunes gens de ce métier auraient
raison de travailler ferme à devenir des ouvriers de
choix. Les pièces détachées de munition ne dure-
ront pas toujou rs, et l'usinage en série, à la va-
comme-je-te-pousse, des machines de guerre, non
plus. ..

Il faudra bien revenir un jour à la fabrication
sérieuse, à la construction soignée, qui a fait le re-
nom et la prospérité de nos industries métallurgiques.

A ce moment-là, il sera extrêmement difficile,
pour beaucoup d'ouvriers d'à présent, de trouver ur
smploi convenable. Les rôles seront renversés. Seuls,
'es gens qui auront fait leurs preuves resteront en
place. y ' '''

Sans compter que la concurrence féminine ne sera
oas à dédaigner. En ces temps d'utilisation à ou-
rance de toutes les disponibilités, des ouvrières, na-

turellement habiles et intelligentes, se sont révélées
\ptes à des travaux de mécanique dont on ne les
jurait jamais soupçonnées capables.

Les femmes ne sont pas touj ours les créatures aux
cheveux longs et aux idées courtes, des romans de
Madame Gyp. comtesse de Martel. Il en est qu*¦'assimilent merveilleusement les sciences exacte?
-t qui en raisonnent comme des praticiens de car-
lere.

La guerre a apporté un tel bouleversement dan*
'existence des nations que des principes d'économie
>olitique et sociale qui paraissaient immuables
l'existent plus. Il faudra s'assujettir à des formu
es nouvelles, vivre sous un régime totalement dif-
érent de l'ancien, dans bien des domaines. Le
aieux, certes, est d'y "réfléchir et de s'y préparer.

CH. NICOLET.

ua cuir tl autrui, large courroie
Un établissement f inancier m envoie un p ros-

p ectus de souscription à l' emp runt de la « Bau-
me p our entrep rises électriques -», à Zurich ,
"ette banque, y lit-on, a été constituée sons la
orme de société par actions suisse, en date dv
'5 j uillet 1895, avec siège à Zurich et avec durée
'llimitée. Son but est de p rendre à sa charge et
l'exécuter toutes espèces de transf ormations f i-
'lancières se rattachant à la prép aration, k,
' onstruction , l'achat, l'exp loitation, la transf or-
mation ou la vente d'entrep rises électrotechni-
ques, en particulier de celles ay ant p our obj et
"éclairage, le transp ort de f of ee, la traction
électrique et Vélectrochimie.

Le capital-actions, qui était à l'origine de 30
millions de f rancs, a été p orté successivement à
75 millions de f rancs.

Cette banque est donc une intermédiaire.
L 'intermédiaire de qui ? Consultons à cet ef f e t
'a liste du Conseil d'administration. Je trouve
'es noms de neuf p ersonnes, trois de Francf ort
it six de Berlin, et les noms de quatorze autres
membres, domiciliés en Suisse, qui 'ne sont pas
nécessairement S uisses. Une rep résentat ion alla-
it f orte de l'élément prussien donne à réf léchir.
Il vient aussitôt â l'esp rit que nous sommes en
p résence d'une de ces manœuvres de «l 'Etat
tentaculaire » cher à Bernhardt. Pour en avoir le
cœur net, essayons de p énétrer les origines de
cette « Banque pour entreprises électriques ».

Dans son très intéressant livre : « Les métho-
des allemandes d'expansio n économique ., Ai.
Hauser, prof esseur à l 'Université de Dijon, nous
app rend que la « Banque p our entreprises élec-
triques » (en allemand Bank f i ir  clektris-he

Unternehmungen) est ane création de la « Ber
liner Handelsgesellschaf t ». Cette dernière est à
son tour sous la dép endance de la « Deutsche
Bank », qui tient en ses mains la « Siemens und
Halske r, et l'« Allgemelne Elektrlzttlits Gesell-
schaf i». On sait que ces deux entreprises sont
les p lus p uissantes comp agnies d'électricité qui
existent auj ourd'hui. Leur siège est à Berlin et
leur champ d'action s'étend à tous les conti-
nents.

Voilà déj à tme constatation suff isamment clai-
re : la « Banque p our entreprises électriques » de
Zurich n'est que la f iliale d'un des p lus imp or-
tants établissements f inanciers d'outre-Rhin. De
nom, c'est un organisme autonome; de f ai t, c'est
une simp le et docile agence au service de l'ex-
pa nsion allemande.

Dans un récent article, j' ai déj à signalé une
combinaison de ce genre, la « Banca commer-
ciala italiana », f ondée à Milan p ar un consor-
tium duquel f aisaient p artie la « Deutsche Bank *
et la « Berliner Handelsgesellschaf t ». J 'ai indi-
qué de quelle f açon ces maisons avaient op éré
p our drainer de l'argent italien, sirisse et f ran-
çais, non p oint p our créer en Italie une indus-
trie nouvelle au p rof it de nos voisins du Sud,
mais; p our attirer des commandes aux comp a-
gnies d'électricité berlinoises et mettre à leur,
disp osition .les cap itaux nécessaires. Une f ois
l'af f a i re  lancée, les banques allemandes retirè-
rent, comme on s'en souvient, leurs p articip a-
tions, sans p our autant cesser d'avoir la haute
main dans la direction de la f iliale italienne.

Eh bien, la « Banque p our entrep rises électri-
ques » se p résente comme une création du mê-
me genre. Ce qui achève d'en f aire convenir,
c'est qu'à sa tête se trouve le Président de la
« Schweizerischer Creditanstalt dont M. Hau-
ser dit: « La banque allemande on la trouve
nartout, même... lorsqu'elle s'app elle...* Schwei-
zerischer Creditanstalt.

Dans le conseil d'administration de la « Ban-
que p our entrep rises électriques » f igure le nom
le M. Walter Boveri, Baden. Cet ingénieur ap-
p artient à la « Brown-Boveri », une grosse af -f aire suisse, qu'on s'imagine bien indépendante.
Or, il n'en est rien et l'on comp rend la présence
i'un de ses directeurs, M. W. Boveri, dans la
-ombinaison contrôlée en dernier ressort par lu
-• Deutsche Bank ». M. Hauser écrit ce qui suit
i ce suje t : « En raison de la variété des Innom-
brables catégories de p roduits, divers de cons-
truction et de valeur, en raison de ce f ait que le
-lient est ici non p as une industrie transf orma-trice, mais le consommateur lui-même, un cartel
l 'était p as p ossible. Mais sous la f orme d'une
•ommunauté d 'intérêts, la coalition s'est f aite
mire les S.S.W. ( Siemens-Schukert Werke, ré-
sultat de la f usion p réalable de Schukert et de
Siemens et Halske ) , qui représentaient 35S mil-
vns de capital l'A.E.G., la Brown-Boveri et les
'•'elten nnd Quilleaume-Lohmeyer. Véritable car-
'el secret qui absorbe les trois-quarts de l'indus-
trie- allemande des hautes tensions... ».

Nous voil à .ainsi tout à f ait renseignés. Et di-
"e qu 'il s'est trouvé des gens assez naïf s chez
nous p oar pro tester contre la convention du
Gothard qui livrait sans déf ense disaient-ils, une
qrosse entreprise suisse d.'électricité à la merci
les compagnies allemandes ! Or, d'ap rès ce qui
nrêcède, cette maison n'avait à redouter aucune
concurrence. N 'était- elle pas, au contraire, des
mieux aimées pour iirer dans les jambes de ton-
te autre entreprise suisse qui eût risqué une p os-
tulation !

En insérant dans la f ameuse Convention U
droit p our les comp agnies allemandes de con-
courir p our l 'électrif ication du Gothard, on a
simp lement consacré un état de f ait. Le bon peu-
p le suisse en a eu une crise d'indignation. Mais
il ne savait p as, il ne devait pa s savoir que les
mesures étaient p rises pour pare r à toute éven-
tualité. On aurait p u, dès lors, lui épargner, sem-
ble-t-il, un article aussi inutile qu'insolen t. Si
on ne l'a p as f ai t ,  on doit bien admettre que nos
législateurs n'étaient p as p lus au courant que
leurs mandants . Ils ont été « ref aits » copime eux.
Cep endant, il est de nos soi-disant mandataires
qui f ont p artie de certains conseils d'administra-
tion où ces choses se cuisinent. Ils étaient cer-
tainement renseignés. Mais le mandat imp ératif
moral existe p our les autres. I l leur a p lu, p our
masquer les pe tites « combines » qui conduisent
l'eau au moulin, qu'on écrivit noir sur blanc dans
un acte international , ce que des aff airistes a-
vaient déj à couché dans des p rocès-verbaux
d'ordre p rivé.

En vérité, il est des embusqués et des embus-
cades qui nous mettent mal à l'aise pour j uger,
les Grecs.

W. R.
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PRIX D'ABOMCTOT
Franco pour la Suiçs»

Un au . . . .  (r. 11.40
Six mois . . . . » 5-70
Trois mois. . . . »  2.85

Pour l'Etranger
I u, ti .  .t.- : o i oit. Fr. M.—

3 moli. Fr. 7,—



Club du Progrès
Local, Café Piemontesi. rue de

la llalauve l«.
SAMKDI ET DIMANCHE

3\flCa**vtolx *»,•«. !

Billard Américain
Nombreux pris.

Invitation coriiale. 21716

CAFÉ L. BRAND I
Rue de la Paix 74

MF Tous les Samedis soir
dès 7 '/i heures

TRIPES
Se recommande. 23801

Calé PRÊTRE
On boit BON

L'on mange BIEN
e\ài/ HOTEL '̂-A

«llï-FËRIllE
f/ " \̂ Crét du Locle

DIlllIVCIIE 10 Décembre
dés 2 heures après-midi

Soirée Familière
lîo!in<**» connommalions
Se recommande, Q. LOBrtsoher.

2Ô567

Boucherie SCHWEIZER
Place de l'Ilôitl-Ue Ville

(Bœuf du $ays
extra, ainsi que

Bœnf famé et salé
VES-A/CT
de première qualité.

depuis fr. 1.30 le demi-kilo

3IOUTOJV
du pays

CHOUCROUTE

PORC salé
Wienerlîs

Salé et 3B-ui»cxi.e

&OURIEBE
lundis8 BOUDIN frais
• Escompte lXeucltâteluie-
jfc On porte à domicile 25651

Téléphone 510
r

JEAN WEBER
Ru* Fritz-Courvolsler 4

Biscuits
qualités fines et ordinaires

Boîtes de
Fondants

Bel assortiment

Etalage à l'intérieur
TioUet w il'e'fnmplf S. B. IV. J

Commerce de
Fromage, Epicerie, (Mnileiie

G. MOI. l.KT
Rue de la Poste 16, VEVEY

J'expêdiëTRANCO
de port par enlia de 5 kilo»
FrnmHKe du Jura extra , à (r.
2.SO le kilo. Fromage Emmen
thaï , à fr. ".70 le kilo, l'i-oina-
g-e de Gruyère mi-aras , à fr.

. 2.-10 le Kilo. Vacherin du Mt-
d'Or , 2 kilos environ, à fr. î i.50
le kilo. Vacherin pour la fon-
due, à fr. **..SO le kilo, l'eii
afii-tiyèw, extra fin , à fr. I. :t0 la
beîit! . Hoinndoiu'-. extra, à fr.
O.OO et fr. I. — pièce. Lai d mai -
gre , bien fumé, le demi-kilo , fr.
2 10. Saucisson validais.
Saucisses aux chou* et foie
et à rôtir, aux plua bas pris. —
Se r« coiuiuande au minux.
25219 O Mollet.
Ealiais pour hôtels et pensions.

l'épicerie fraîche et de bonue
qualité, à prix avantageux.

Attention!
On trnuve toujours au 252G8

Faisan Doré
!>. rue Ue I» SIM-I-C. O

l'assortiment de rriitls ct léarn-
ni< "»- ue toutes sortnu , première
qualité , conserves et coiililu-
l-es en tmis génies. Pour Nnê' ,
un Caileau oiMiei be, sera of-
ie t à tous les cliems.

Se recommande V. Humbert
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VIN BLANC
vaudois

'LA CÔTE"
Premier choix

Glas Plctet-Lullln, à Oully
La bouteille 2itj(«

SU* S Cam
(vene perdu)

MNe ùnwiliia
THÉ PECTORAL
mytiliqne , analeptique
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Toux — Catarrhe — Bronchite

Prix du paquet 60 cts.

Pharmacie M0N1TIER,
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MAGASIN
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et
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Location au Magasin de musique B'*rk. rue Neuve 14, et le soir i
la porte de la tour, P 28J81-U 255H

¦ BIJOUTERIE-ORFÈVRERIE
J. KOCHER-STAUFFEB
7, BALANCE, 7 Suce, de Ii. CA RTIER (Maison.F.Leu-in,»»)

Via-à-vis d© l'Hôtel de la. Balance 25648

BIJOUTERIE- ORFÈVRERIE EN TOUS GENRES'
= SPÉCIALITÉ DE COUVERT^ DE TABLE =====

ALLIANCES ? ? ALLIANCES
Service d'Escompte Neuchâte lois — Téléphone 8.36

¦ *- ¦' '- .. •
' /,

¦
• ' ¦ ¦•  ̂ > * '

ç<M - ' ' ' '  " v ' ¦-

GANTS

en ; ; .

JFteatz
Jersey
Tricotés

vous trouvez
chez . .

ff
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Le plus grand choix chez 25SS2

J. Bachmann
Rue Léopold-Robert 26

Baux à loyer. Papeterie Courvoisier.

Etal de vente
P-3393S-C des 20640

Abattoirs
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II sera vetidn Sninedî 9 oon
ram, -lès 8 heures du matin, la
viande d'une

vache
cnnditinnnellement propre' à la
consoiiiiiiKtioii. à raison de fr.
O..IO et fr. I.— le demi kilo.

Di**<*i"ll<>ti d<»« Ahai'olra.
BAU neuf est à vêiiijre
DOU à très has prix.
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Boucherie A. GLOHR
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dep. 1.30 le demi-kilo
Beau choix de LAPINS

Salon de Modes -^
27, Léopold-Robert o Léopold-Robert, 27

J'ai exceptionnellement, cet hiver, un beau choix de 2502'/

CHAPEAUX
vendus à des pris de fln «ta s..i-ion plus 10 % de Rabais Chaque
(iame ueviai t pruAter et venir visite r pour s'en rendre compte.

Mme Weill •Kern lici m.

Attention!
ANTOINE MOGLI, Coiffeur

22, Rue du Manège, 22
-: se charge de fournir toutes :-
Parïumcrics
des meilleurs marques Suisses
et Etrangères aux plus bat prix du jour.

Faites vos commandes .—: Escompte 5 */„



par-ci - Par-là
Je me suis couché, hier soir, plus qu'à moitié

ïou, avec des picotements suspects sous la boîte crâ-
nienne. Si vous tenez à éprouver les mêmes phéno-
mènes pathologiques, c'est facile. Vous n'avez qu 'à
essayer de faire une enquête sur la question du
beurre.

Après avoir questionné tous les intéressés, vous
vous sentirez l'esprit si clair et l'intelligence si sou-
ple que c'est tout juste si vous «riverez à placer
.votre clef d'entrée dans la serrure.

Le membre du syndicat suisse des marchands de
beurre vous dira : « Le beurre manque ? Parbleu IC'est la faute à ces brigands de fromagers, qui en-
voient des quantités énormes d'Emmenthal et de
Gruyère à l'étranger. Chaque wagon de 10,000 ki-
los de fromage qui passe la frontière nous prive
de 4000 kilos de beurre. Et voilà. Monsieur, pour-
quoi j e vous engage à vous entraîner à manger des
biftecks au saindoux. »

_ Après quoi, le membre du syndicat des négo-
ciants en fromage vous soufflera dans le tuyau de
î'oreille : « Des fumistes, ces laitiers ! Nous devons
leur payer une prime de 1 centime et demi par litre
•de lait qu 'ils livrent à la consommation. A ce prix-
là, ils préfèrent naturellement vendre leur lait à do-
micile, plutôt que de faire du beurre ! »

M. Laur, dans le Journal des Paysans, de suren-
chérir : «x Du'beurre ! Il devrait y en avoir tant et
plus ! Nos paysans en font des masses, afin d'avoir
du petit lait pour nourrir les cochons ! »

C'est au tour dû boucher de dire : « Vous trou-
vez que Je vends mon porc trop cher ? Adressez-
vous plutôt à ces pirates de paysans, qui n'élèvent
plus die cochons, afin de pouvoir livrer leur lait à
la fromagerie, et de pouvoir garder leurs pommes
de terre pour la vente. »

Vous voyez comme c'est clair ! En attendant, je
me suis vu refuser du beurre Hier, chez le fruitier
du coin, sous prétexte que je ne suis pas « un assez
vieux client ». Comme je n'habite la localité que
depuis deux mois, j e puis m'attendre à être éconduit
de la même façon chez les confrères de cet esti-
mable négociant.

Qu'on me prive du droit de vote parce que je
n'ai pas trois mois de séj our, j e m'en contrefiche,
attendu qu'au j our où nous vivons, la politique ne
nourrit pas son homme. Mais qu'on prétende m'af-
famer ou me réduire à un régime de fakir sous pré-
texte que j e suis nouveau-venu dans la localité, çà
n'est plus de j eu, et j e proteste avec une sombre
énergie.

Autrement, il aurait fallu m'avertir, et j'aurais
acheté une ferme avant d'établir mes pénates dans
la grande ruche horlogère.

Margillac.

Ua ministère Lloyd George
LONDRES, 8 décembre. — M. Bonar Law

ayant échoué dans sa tentative de formation d'un
ministère comprenant M. Asquith. M. Lloyd
George, appelé par le Toi, a accepté d'en tre-
prendre, avec l'appui de M. Bonar Law, la lor-
mation du nouveau cabinet, dont ne feront pas
partie MM. Asquith et ses collègues libéraux,
tels lord Grey et Mac Kenna, ces libéraux for-
mant un groupe d'opposition, mais d'opposi-
tion très amicale, en complète sympathie avec
le but que se propose Lloyd George, à savoir :
un redoublement d'énergie dans la continuation
de la lutte contre l'ennemi. 11 est encore préma-
turé de risquer des prévisions, néanmoins parmi
les collègues éventuels de Llovd George on
peu t dès maintenant citer Bonar Law, sir Ed.
"Garson , Bord Curzon , ce dernier pour les affaires
étrangères , lord Reading, qui serait tord chance-
lier , lord Derby, lôrd Milner et Austin Cham-
berlain.

A noter les démarches pleines de tact du roi ,
qui a réuni hier après midi , MM. Balfour , As-
quith , Lloyd George, Bonar Law et Anderson ,
pour essaver une dernière fois de voir s'il serait
possible de former un ministère de coalition.

Cette tenta tive ayant échoué, Lloyd George
est devenu maître de l'heure.

PARIS , 8 décembre. — Les journaux oommen-
tent Ja crise ministérielle anglaise.

lis s'accordent à dire que M. Lloyd George
sera i amené au pouvoir non seulement par la
nécessité d'y placer un homme dont l'énergie est
unanimement reconnue, mais encore pour donner
satisfaction aux vœu x populaires ; crise utile et
salutair *-* d'où ne peut sortir que l'accroissement
de l'eMort magnif i que dont notre alliée offre au
monde un émouvant spectacle.

L.* «.M*..in » dit que la Grande-Bretagne délc-
gupra à la conduite des immenses et décisives
opérations de l'an prochain un homme entière-
ment digne de «a confiance et de telle dies
Alliés.

Le <* Figaro >• : La crise aura sa solution lo-
gi que en mettant à la tête du gouvernement
un 'homme incarnant le mieux la lutte à outrance
contre l'Allemagne , la résolution de vaincre et
la décision de ne rien épargner pour arriver rapide-
ment à un résultat final. Un ministère Lloyd
George sera pour l'Allemagne un équivalent au
vote de la CDiiscriplion par la Chambre des
Cuuunanes.

LA SITUATION MILITAIRE

Uu riche pays menacé
Les nouvelles lignes de défense

II y a, à une quarantaine de kilomètres dans
le nord-est de la capitale, une nouvelle ligne
défensive formée par le cours de deux rivières
succédant l'une à l'autre, la Prahova dans le
secteur nord et la Jalomitsa dans la partie sud.
Depuis Busteni dans la montagne j usqu'à Har-
sova sur le Danube, cette ligne mesure un peu
moins de 250 kilomètres.

H y aurait un très grand intérêt à ce qu 'elle
puisse être conservée. Car toute la partie nord
de cette région est précisément la région pé-
trolifère, dont Ploesci est le centre. Déjà les
Allemands ont mis la main , plus à l'Ouest, sur
une région secondaire , celle de Targovistea ;
ils sont entrés dans cette ville le 3. Mais les
grandes exploitations sont disposées sur la voie
de Bucarest à Sinaia par Ploesci, soit à peu de
distance. Ce sont d'abord en plaine, à peu de
distance au nord de Ploesci, les deux centres
de Tintea et de Baicoiu ; puis, plus au Nord , ce-
lui de Campina. C'est là, d'après le «Times»,
que se trouve la plus grande raffinerie d'Eu-
rope, appartenant à une compagnie allemande,
la Steana Romana. Une route donne accès aux
districts pétrolifères de Taleza et de Bustanari ,
situés à une distance de 15 à 20 kilomètres. En-
tre Campina' et Ploesci/ mais à l'est de la voie,
se trouvent encore les deux districts de Borde-
ni et de Chiciura. Enfin, à 40 kilomètres au
nord-ouest de Ploesci se trouve le district de
Moreni. Au total, toutes ces exploitations s'é-
chelonnent sur un front de .30 à 40 kilomètres.
Les Roumains les couvrent actuellement dans
deux directions : au Nord, toutes ces exploita-
tions s'échelonnent sur un front de 30 à 40 lè-
lomètres. Les Roumains les couvrent actuelle-
ment dans deux directions : au Nord , au-des-
sus de Sinaia ; à l'Ouest, entre Terzoviscea et
Ploesci ; dans cette dernière direction, le bul-
letin russe 'du 5 annonce un échec. Une fois Bu-
carest pris , la région pétrolifère serait égale-
ment menacée par le Sud et deviendrait d'une
défense extrêmement difficile.

Il y a là deux questions à considérer : d'une
part les stocks déj à existants , d'autre part l'ex-
ploitation possible des puits. — Pour les stocks,
un calcul du « Times » arrive à un chiffre Yf'ès*
considérable. Le correspondant de ce j ournal
part de cette donnée qu 'en 1915 un million et de-
mi de tonnes d'huile brute ont été traitées ef
ont donné , parmi les produits obtenus, 25 %
de pétrole. Or l'exportation de ces produits a
été de 429,000 tonnes, qui sont presque entière-
ment allées dans la. proportion de 98% aux
empires du centre. Mais dans ces produits ex-
portés, le pétrole ne tenait qu'un très faible rang,
3% seulement ayant été considérés par la Rou-
manie comme contrebande de guerre. La plus
grande partie de la production est donc restée
sur place, et on évalue le stock à un million de
tonnes. — En ce qui concerne l'exploitation , la
destruction des puits et de la machinerie la
rendrait impossible pendant six mois.

Revenons à la ligne Prahova-Jalomltsa. Ces
lignes de rivières roumaines ont une valeur
défensive extrêmement faible. Leur cours supé-
rieur dans, la montagne, leur cours inférieur
dans les marais peuvent servir d'obstacles, mais
le cours moyen est incapable d'arrêter un gros
corps de troupes. On en a suffisamment fait
l'expérience à l'ouest de Bucarest, où l'aile mar-
chante de Falkenhayn a franchi le Taeleorman ,
le Qlavacioc et l'Arges. Il est malheureusement
peu probable que la longue et faible ligne de la
Prahova et de la Jalomitsa, déj à débordée sur
sa droite, puisse être défendue dans de bonnes
conditions. Or, à l'est de cette barrière , s'ouvre
une plaine sans un seul point d'appui. Il faut
donc supposer que les Russo-Roumains, éva-
cuant toute la Valachie orientale, se retireraient
à une centaine de kilomètres dans le Nord-Est ,
sur le Buzeu.

Ce n'est pas que la ligne soit beaucoup plus
forte, mais elle a l'avantage d'être plus courte.
De la frontière roumaine jusqu 'au Danube, elle
ne dépasse pas 170 kilomètres. De plus, le
quadrilatère enfermé entre le Bu?eu et
le Sereth , juste à la charnière de la Mofdavie
et de la Valachie , est un champ de bataille classi-
que, où les Russes et les Turcs ont souvent vidé
leurs querelles. On s'est battu sur tous ces af-
fluents ' qui vont tomber des Carpathes sur le
Sereth entre Foczany et Galatz , le Milkov , le
Buzeu. En 1786, Souvorov a livré combat à
Foo..\nv et à Rancinu.

Tel est en somme le bilan de perte, encore
hypothétique, mais très probable de Bucarest.
D'une plaît , la région pétrolifère de Ploesci,
encore a peu près intacte aujourd'hui , tomberait
aux mains de l'ennemi. D'autre part, toute la
Valachie orientale serait probablement perdue,
et le verrou ne pourrait sans doute être tiré
cu'au coude de l'équerre roumain , sur le Bu-
zeu.

La bataille une fois reportée sur cette ligne, les
deux théâtres latéraux de Moldavie à droit-.*- ef de
Dobroudja à gauche changeraient aussi d? ca-
ractère. La Dobroudja en particulier aur. if un
caractère à la fois enveloppant sur la droite
de l'armée von Korch , et pareillement enveloppé
par elle. Cette réci-j aocitè n'est pas rare. Les

Allemands en Valachie auraient toujours à crain-
dre ou 'une armée russe victorieuse en Dobro.idja
ne vint les prendre à .revers. Les Russes en Do-
broudja auraient toujours à craindre qaz l'armée
allem? nde forçant le Sereth ne vint au moins
gêner ses communications. i., ,. , . .

Après la prise de Bucarest

Fronts russe et de Ronmanle
Un bulletin de triomphe de Mackensen

BERLIN , 7 décembre. — Front du prince
Léopold de Bavière. — A l'ouest de Loutsk, des
détachements allemands et austro-hongrois ont
pénétré sur la Luja , dans la position d'une grand'
garde russe. Les occupants, au nombre de 40
hommes, ont été faits prisonniers. Durant la
nuit , la position a été maintenue contre cinq at-
taques.

A l'ouest de Zalosze et de Tarnopol, nos pa-
trouilles ont pu également, en rentrant d'élé-
ments de lignes russes gagnés, ramener respec-
tivemen t 90 et 20 prisonniers.

Front de l'archiduc Joseph. — Dans les Car-
pathes boisées et dans les montagnes limitro-
phes de la Moldavie , feu d'artillerie augmentant
d'intensité par endroits et escarmouches entre
les deux lignes, ces dernières heures, pour le
résultat ou le développement au nord de Dor-
navatra et dans la vallée du Trotuz, d'attaques
russes qui ont été repoussées.

Groupe Mackensen. — Des succès décisifs
ont couronné hier les fatigues et les combats
dans lesquels, sous le général fetd-maréchal von
Mackensen, les troupes de la 9uie armée et de
l'armée du Danube, combattent résolument et
avec perspicacité. Ils ont terrassé, par des
coups rapides, l'adversaire roumain et les ren-
forts russes qui avaient été amenés. Le chef et
les troupes ont reçu la récompense des vain-
queurs. Bucarest, capitale de la Roumanie, ac-
tuellement dernière victime de la politique de
l'Entente, Ploesti, Campina et Slnaïa sont en
notre possession. L'ennemi, battu sur le front,
est en retraite vers l'est;

La bravoure et ia tenace volonté de vaincre
ont permis aux troupes avançant impétueuse-
ment de surmonter les efforts qu 'on leur de-
mandait sans cesse de nouveau. .A côté des
forces principales allemandes, les vaillantes
troupes austro-hongroises , bulgares et ottoma-
nes ont accompli de brillantes actions.

La 9me armée signale, pour la j ournée d'hier,
106 officiers et 9100 hommes prisonniers. Les
opérations et les combats continuent.

Que sortira-t-H du comité secret ?
MILAN, 8 décembre. — Le « Corriere délia

Sera » est informé par son correspondant de
Paris que l'exemple de Petrograd et de Lon-
dres, c'est-à-dire la formation de gouverne-
ments plus énergiques et combatifs, pourrait
être suivi en France.

« En France aussi , écrit-il , de nouveaux et
importants événements politiques destinés à
avoir une heureuse répercussion sur la situation
générale sont indiscutablement en gestation.
Cette situation deviendra sans doute plus clai-
re, plus rassurante, malgré les mécomptes ac-
tuels, lorsqu'on verra la concorde avec laquelle
tous les Alliés entreprennent la préparation des
efforts communs après avoir mis à la tête de leurs
gouvernements les hommes les plus énergiques
et les plus compétents.

«Le comité secret ,qul dure depuis huit j ours,
a fonctionné comme creuset. Il n'est donc plus
possible de croire que la discussion secrète doi-
ve se clore sans des résultats positifs, dont plu-
sieurs sont déj à acquis.

« On ne peut recuillir ni les informations ni les
pronostics qui courent sur cet objet , mais i\ est
permis de dire que les enseignements donnés
par Petrograd et par Londres ne seront pas
perdus. »

La force de résistance de l'armée roumaine
n'est pas brisée

PARIS, 7 décembre. — Les nouvelles de Rou-
manie disent que les pertes de l'armée roumaine
sont relativemen t faibles, sa force de résistance
n 'est pas brisée, elle est toujour s capable de teni r
tête à l' ennemi sur les nouvelles positions qu 'elle
va occuper.

Il y a tout lieu de pensif que les années rou-
maines vont se souder aux armées russes, dont
elles prolongeront le front du nord au sud , en
occur ant la ligne de retraite j alonnée par les
villes de Buzcu et de Foscanni.

Gomment fut rendue
la place de Bucarest

BERLIN, 8 décembre'. — (Wolff.) — Officiel . —
On donne les détails suivants sur la prise de Bu-
carest : Le 5 décembre, à 10 h. 30 du matin, le
capitaine d'état-maj or Lange a été envoyé com-
me parlementaire au commandant de la plaça
de Bucarest avec ime lettre du feld-maréchal voit
Mackensen demandant la reddition do la forte-
resse. Une autre lettre faisait savoir au com-
mandant de la place que le feu serait ouvert sur,
Bucarest si le parlementaire n'était pas rentré
dans les vingt-quatre heures.

Le capitaine Lange fut reçu aux avant-pOsteS
roumains par un généra l et conduit à Bucarest
en automobile les yeux bandés. Il rentra le 6 dé-
cembre au matin , avant- l'expi ration du délai
fixé; le chef de l'armée roumaine du Danube
avait refusé de recevoir la lettre du feld-maré-
chai von Mackensen, alléguant que Bucarest n'é-
tat pas un place forte, mas une ville ouverte, et
qu 'il n'y avait ni forts armés ni troupes chargées
de les défendre, ni gouverneur, ni commandant
de place.

Le capitaine Lange fît fetnarquer là-dessus' que
Bucarest avait bien le caractère d'une forteresse
et que paredlle échappatoire n'empêcherait pas
les opérations des Allemands de suivie leui!
cours.

Le matfn du 6 dédembiJe, des détachements du
corps de cavalerie de Schmettow prenaient pos-
session d'un fort sur le front nord et les troupes'
du 54e corps d'armée qui suivaient la cavalerie
occupèrent la ligne des forts depuis Chiajua!
(front occidental) j usqu'à Odelle (front nord).
L'infanterie ennemie opposa une résistance qui
fut promptement brisée.

SUT le front sud, des trotapes dé l'a-rtnéë du Da'-.
nube après avoir traversé la ceinture des forts1,
pénétrèrent dans la ville où elles ne rencontrè-
rent aucune résistance. Les troupes entrant à
Bucarest furent reçues au milieu de l'enthousias-
me et des fleurs ((!!!). Le feld-maréchal von
Mackensen, qui se rendait immédiatement en
automobile devant le palais royal, reçut égale-
ment des bouquets de fleurs.

Le blocus de la Grèce décrété
PARIS, 8 décembre. ¦— L'« Officiel » publiera

demain matin la notification du blocusi de la
Grèce, qui sera maintenu tant que les Alliés n'au,»-
ront pas obtenu les réparations nécessaires, y

L'écroulement du change allemand "-M-
L'a séance de Bourse du 5 décembre marque-

ra dans les fastes du crédit de l'Allemagn e et
de l'Autriche. En effet, le mark est descendu à
82, et la couronne à 52,50, ayant perdu le pre-
mier plus du tiers de sa valeur (cours normal) :
105). Et il y a quelque apparence que cette dé-
gringolade continue encore quelque temps avant
que le marché des changes ait retrouvé son
équilibre. Dans la crainte d'une catastr ophe,
la Bourse de New-York a dû fermer provisoi-
rement le marché du mark. Il semble que .'Alle-
magne a à peu près épuisé auj ourd'hui le stock
énorme de valeurs étrangères qui lui a servi
j usqu'ici de moyen de paiement, ce qui l'oblige»
à recourir à l' or. Si vraiment c'était , le cas, la
situation deviendrait grave pour l'empire alle-
mand. Nous ne parlons pas de rAutriche-Hoiv
grie , dont un critique financier disait récenm
ment qu 'elle est en état de faillite virtuelle.

Chronique suisse
Les « Stîmmen im Sturm » contre Y « Âargauer

Voiksblatt ». ¦
Les « Stimmen im Sturm », de Zurich, la Cé-

lèbre publication de propagande allemande di-
rigée par le pasteur Blocher , l'ingénieur Nie der-
mann et le Dr Edgard Schmid , avaient intenté
à 1' « Aargauer Voiksblatt » un procès pour dom-
mage personnel et elles réclamaient une indem-
nité de 4001 francs. Les. « Stimmen im Sturm »
se basaient sur une critique très acerbe du jour -
nal argovien , qui défendait la Suisse romande
contre les attaques de la publication pangerma-
niste zuricoise. Le rédacteur du « Voiksblatt »,
M. Rusch , se défendait lui-même. Il fit valoir
que la critique parue dans son j ournal ne pou-
vait causer de dommage personnel à quiconque ,
puisqu 'il s'agissait de pseudonymes, qui , eux,
ne sont pas des personnes civiles.

Le tribunal a écarté unanimement la plainte
des « Stimmen im Sturm » en mettant les frais à:
leur charge. Dans ces considérants , la cour re-
connaît entre autres que les critiques de 1' «Aar-
gauer Voiksblatt t» étaient parfaitement j usti-
fiées, attendu que les « Stimmen im Sturm »
poursuivaient un but antipatriotique et cher-
chant à semer la zizanie entre Suisses alle-
mands et Welsches et que tout lecteur non pré-
venu devait les considérer comme des écrits
de propagande allemande.
Les dépêches avalent exagéré.

Un voyageur arrivé de Milan dans l'après-
midi de j eudi, et dont le train n 'a par conséquent
nullement été bloqué , nous in forme que I'cclaj-
rage de cette ville n 'a subi aucune interruption ,
contrairemen t à ce que nous ont fait dire les in-
formations télégraphiques.

H aj oute qu 'on a beaucoup exagéré l'intensité
de la chute de neige au Sitnplo-n , et il r 'aurait
pas constaté à Domodossola plus de 40 à 50 cen-
timètres.

l§es faits de guerr©
Le front français

Communiqué allemand
BERLIN , 7 décembre. — Groupe du kron-

prinz : Sur la rive occidentale de la Meuse, des
détachements du régiment d'infanterie westpha-
lien nc 15 ont pénétré dans les tranchées fran-
çaises après une préparation de feu sur la hau-
teur 304, au sud-est de Malancourt, connue par
les combats de l'été, iet se sont emparés du
sommet de là hauteur. Cinq officiers et 190
hommes ont été ramenés prisonniers.

Des groupes d'attaques Ont ramené d'une pous-
sée dans les lignes ennemies sur le Mort-Hornmé
onze prisonniers.



Cours W
en 4 leçons, don» ?IP*P^nées par la 'AÂ Z&^S '
SKI-CLUB ̂ %r*'
Un eon rn lo «nmeill «nrèo-mldl,
dès le 9 décembre. Prix , fr. IO.
Un Coma le dimanche , dès le
-IO décembre. Prix , fr. 3.—
Gratuits - pour letj membres du
Club;

Ces cours devront ae terminer
au plus tard à mi-janvier.

IiiNCriplIouN : Aux Maf-asins
d articles de Sport : Huir. Fran-
delle. Paix 18. A. & W. Knu f .
ma H n. Marché 8. Och Fière»,
Léopold-Robert S7, ou aux ren-
dez-vouH suivants : 25491
Le samedi , à 2 h., Clini que

Montb r i l l an t .  Le dimanche ,
à 9 h.. Bois du Petit-Chà (eau.

*C?€» "¦__•»
de 25354

Coups „ Couture
. . . . . , .„ i ,

M"9 H. DUBOIS - SANDOZ
09; Rue du Temple-Allemand . 99

A VENDRE
1 petit Dynamo
1 Accumulateur
1 File (2 éléments)
1 Pile (4 éléments)
2 Petits renvois de plafonds
" S'adresser Fabrique d'aiguilles
Lucien Girard , rue ou Parc 7.

A remettre un magasin dans une
petite ville industtielle sans con-
currence sérieuse. — Offres écri-
tes sous cbiQres RI. K. 25401.
au bureau de I'IMPARTU!™ 25401lin
On de 3 HP. et un de 7 HP.

disponibles dés aujourd'hui
25581

S'adr. au bureau de I'IMPARTIAL.

JttoliSi
A vendre 17 stères caitelages

fnyard . On le rendrait  sur wa-
jzii'ne. -i— S'ari reRST à M. Joseph
aki'arii. à La Chaux, près les

;Breulfliix. 25420

Bonne
Occasion

A venûre un bon volo en bon état
avec pneus neufs. Bas prix.22354
S adr. au bureau de I'IMPARTIAL

BOBSLEIGH
à yen tire:

Occasion unique , cau»e départ , 5
piaces. freins pénales, lupeons
Sur pivot , direction volant. —
S'adresser par écrit, sous chifres
Q, R. Grand-Rue 7, à Couvet.

Traîneaux
A vendre deux traîneaux neufs

à coquille avec flammes. Prix
; avantageux. — S'adresser à M.
(Pierre Barbier, Chantier du Gre-
:nier. SâiiÉ*

Remonteurs
conna issant les finissages et échap-
pements grandes piéces ancre ,
trouveraient places stables et tra-
vail assuré. 24950
S'adr. au bureau de I'IMPARTIAL .

irais
On demande quel ques Jeunes

treiiA. pour travail sur munitions
Bons salaires. Entrée immédiate.

S'adresser l'abiique ft'allo-
n*.l«f. K-t .B, S A. 255:15

¦tarions
On demande de suite 2

bons mécaniciens. — S'adr.
nie de l'Hôte l-cJe-Ville 21 B.

Munition]
Boîtier, libéré du service, con

naissant à fond le Chapeau an-
glais de la pièce 101, ainsi qm
le réglage des machine s  et aussi
du pautngr» plie , cherche à se
placer. — Faire offres écrites,
sous chiffres O. N. 25574, au
bureau de L'IMP ARTIAL . 25574
1MMI1M.IMIOTW 11 UM mm~M

Démonteurs
pour petites pièces ancre seraient
engagés à ia Journée. Fort sa-
laire. 25433
S'adr. au bureau de I'IMIAUTIAL .

Chronographes
On demande de suite :

(MOnteUrS la plèce compliquée
s KlOÉIlIS 'ÏSrSi
j piéces ancre soignées.

A défaut , Jt ilHES HORLOGERS ,
'¦- connaissant l'écha ppement , seraient

mis au courant. Travail assuté¦ pour longtemps.
S'adresser Comptoir 6.- léon

i Breltllng, Montbrillant 3. 25410
JEUNE

ÛNICIEN
ayant fait apprentissage sérieux,
est demandé de suite à la Pu hrl»
que SU I SHO de lara i idn « KJC-
cli>i"il » S. A., Itclleviie 'tX. i
Réfôrences-exigées. p2.1922o 2554'ï

Mécaniciens
2 mécaniciens, expérimentés sur
la mécani que et l'outillage , cher-
chent places stables dana Fabri-
que de la ville. Certificats à dis-
position. 25370
S'adr. au bureau de I'IMPARTIAL.

Jeunes filles
On demande, pour la Veille

de Noël et le noir de Sylves-
tre, une dizaine de jeunes filles
ou dames connaissant bien la
service cie table. — Adresser of-
fres par écrit en indiquant réfé-
rences, sous chiffres I* 23911'C
à l'iiblinitas S.A. à La CImnx.
de-PondH. 25459

Jeux de Cartes
tous genres et toutes qualités

Vient de paraître t

Nouveau Gode du Joueur
Régie comp lète des Jeux ue so-
ciétés.

Cafés, et Cercles.
Piquet. Manille. Eoartè. Boston,
Wlhst. Dominos, Echecs, oie.

PRIX- 30 centimes.

Libra irie Courvoisier
Jflace du Marché.

Envoi contre remboursement .
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Société de
Consommation

Maison de fiel renammée
pour ses vins couruulM et H UM

Via ini Vaudois U ie
la bouteille, verre perdu fr. 0.95

Vin ta Heottl 1912
château d'Auvernier

la bouteille, verre perdu fr. 1.15

VinblaDC FendantduValais
Château de la Soie

la bouteille, verre perdu tr. 0.95

Vin rouse Dôle de Vsîroz
la bouteille, verre perdu fr, l.r>0

Vin de Beaujolais 1909
la bouteille, verre perd u fr. 0.95

MT Expéditions au dehors
contre remboursement. IJ5298



Ciirofliqoe neuchâteloise
Des sangliers dans la Côte ?

(Corr.) — Grand émoi dans les villages de la
Côte. Des gens exper ts en histoire naturelle pré-
ten d ent avoir relevé des traces de pas de san-
gliers dans le voisinage de Peseux et de Cor-
celles, et dans la forêt de Serroue. . Il y a même
.les gens qui prétendent avoir vu, de leurs yeux
vus, ces pachydermes à la mine renfrognée se
ballader non loin des habitations,' et dains la ré-
gion du Plan-des-Fouls. Le fait est que l'on a
constaté, dans des j ardins situés à l'orée du bois,
des dégâts qui pourraient bien être le fait de ces
hôtes imprévus.

On croit que ces sangliers sont venus des Vos-
ges, où la guerre leur fait une situation de plus
m plus inconfortabl e, et qu 'ils ont passé le
Doubs à la nage. Si c'est le cas, il n 'est pas im-
possible qu 'on en signale aussi, un de ces j ours,
da-ns les Montagnes. '
". En attendant , les Nemrods de la région se sont
armés en guerre , ont sorti leur gros plomb et
s'apprêtent à, une campagn e mémorable. Une bat-
tue est organisée, et j e vous laisse à penser si les
grands proj ets vont leur train.
La neige à . la Brévine. •.*•-«.- ." •

(Corr.). — Avis aux amateurs de parties de
traîneaux. Un blanc tapis d'hermine, de 30 cen-
timètres d'épaisseur , couvre toute notre haute
vallée. Le thermomètre marque de 17 à 20 de-
grés au-dessous. L'hiver s'annonce rude, mais
sec, comme nous l'aimons chez nous.
Vente d'un domaine.

(Corr.) — Chacun connaît ici la belle pro-
priété dite des Pradières , sur La Sagne. C'est
un magnifi que domaine avec ferme , bois et pâ-
turage pour une centaine de pièces de bétail. Il
apparten ait j usqu'ici à M. Henri de Montmollin
à Neuchâtel. Le syndicat agricol e de Daillens
(Vaud) vient de s'en rendre acquéreur pour la
somme de 230,000 francs.

—*> S»S4S> <m~——

=5j}g|| .DERNIERE HEURE_ =^=
La Chambre française voie la confiance au ministère

mais des changements sont probables au gouvernement et dans l'armée
Comment Ses JIIBernands entrèrent à Bucarest

.Lloyd George au pouvoir en Angleterre
i . ; « l  t. ,

Xjssii si"tiaa-tio3i_
La Chaux-de-Fonds , le 8 décembre.

_ La p resse de tous les pays commente la chute
de Bucarest d'ap rès ses intérêts ou ses sy mp a-
thies. Les journ aux des Empires centraux triom-
p hent, comme c'est d'ailleurs leur droit. Cepen-
dant, ils le f ont avec une exagération manif este,
dans le but évident de f aire impression sur les
neutres et sur les p opulations des pays alliés. La
p lup art d'entre eux rep résentent la déf aite rou-
maine comme un f acteur décisif de la guerre, qui
supprime toute chance de succès f inal p our l'En-
tente. C'est traiter les événements avec une f an-
taisie p resque grotesque. La Roumanie a dé-
claré la guerre il y a un p eu plus de trois mois,
le 28 août. Pour la mettre à mal, les Allemands
et leurs alliés ont dû sacrif ier beaucoup d'hom-
mes et une énorme quantité de munitions, car ils
ont f ait un usage considérable de l'artillerie
lourde. On ne voit donc p as comment l'interven-
tion roumaine, qui a contribué à l'ép uisement des
f orces des Empires centraux en hommes et en
matériel aurait pu aggraver- la situation des
grands Eta ts de l'Entente. D 'ailleurs, le gros de
l'armée roumaine s'est retiré vers test, p our se
lier aux Russes, et les Germano-Bulgares auront
à comp ter avec cet adversaire diminué, mais non
détruit. Le prof it principal p our les Imp ériaux
consiste dans le butin considérable qu'ils ont
trouvé en Valachie, et qui leur aidera â p arer aux
conséquences du blocus. C'est un f acteur qui p eut
contribuer à p rolonger ta guerre, mais qui n'aug-
mente p as les chances militaires de l'Allemagne.

Les j ournaux de l'Entente reconnaissent tous
la gravité du nouvel échec que les Alliés vien-
nent de subir en Orient. Loin d'orienter les es-
p rits vers la p aix, cet événement semble devoir
pr ovoquer p artout, en Angleterre, en Russie, en
Italie, en France, un sursaut d'énergie. En An-
gleterre, Lloyd George, le p artisan des mesures
extrêmes et de la guerre à outrance, arrive au
p ouvoir et prend f igure de dictateur. En France,
les longues séances du Comité secret se sont
terminées par une séance p ublique où le gouver-
nement a annoncé une réorganisation du com-
mandement et des mesures extraordinaires en
vue d'organiser la campagne du p rintemps. Il a
eu contre lui avec M. Tardieu, ceux qui vou-
draient aller plus loin encore, et établir une sorte
de conseil de salut public, aihsi que les quelques
socialistes qui voient p ar principe contre M.
Briand. Le vote de conf iance lm a été néanmoins
accordé par 344 voix contre 160. Nous croy ons
savoir que des modif ications importantes dans
îa conduite générale de la guerre vont être an-
noncées d'ici à quelques j ours. Il f aut s'attendre
à wi remaniement qui aff ectera à la f ois la direc-
tion des op érations et le p ersonnel gouvernemen-
tal. Le commandement sera remis aux, généraux
qui j usqu'ici ont f ait p reuve de mordant et d'es-
pri t d'off ensive plutôt qu'aux temp orisateurs. On
est de p lus en p lus d'avis, en France, que la dé-
f ensive p rudente ép uise le p ay s tout en laissant
les Allemands exploiter à leur gré les richesses
des pay s envahis.

On s'est battu snr ta rive ganche de la Meuse,
'devant Verdun. Les Allemands pr étendent avoir
enlevé le f ameux p oint 304 à la f aveur d'une sur-
pr ise, tandis que les Français déclarent qu'il ne.
s'agit que de quelques tranchées avancées.. At-
tendons de p lus amp les détails. . . . < ¦¦

Les A Wês annoncent le bloats off ic iel de la
Grèce. Cette mesure p eut p uissamment contri-
buer à ramener le gouvernement grec à de meil-
leurs sentiments, du moins en apparence, mais
s'il cap itule, ce ne sera que sons l'emp ire de la
contrainte. Il f audrait d'autres mesures p our met-
tre les Alliés en sécurité contre les dispositions
hostiles d'Ath ènes. ¦ ¦ • '• •

Politique fédérale
: BERNE, 7. — Le Comité central du parti radi-
cal suisse et le comité du groupe radical de
l'Assemblée fédérale ont siégé auj ourd'hui à
Berne sous la présidence de M. Lohner, con-
seiller national de Berne. Après une discussion
approfondie il a été décidé d'appiiyer la prise
en considération de la motion Michel! concer-
nant l'augmentation du nombre des membres du
Conseil fédéral dans ce sens que le Conseil fé-
déral serait invité à examiner la question et à
présenter des propositions au parlement. ¦ L'as-
semblée a . exprimé l'avis que l'introduction
éventuelle de cette innovation ne pourrait avoir
lieu que par la voie constitutionnelle. Le comité
directeur a été chargé, en ce qui concerne le
programme de la réforme financière d'entrer
en relations avec le Conseil fédéral. L'assem-
blée a approuvé en princip e la répétition de
l'impôt de guerre.

La question du moment et des modal ités pour
cette mesure financière sera encore examinée
de plus près.

Communiqué français d'anjonrd'îrai
.,-.-.. à 15 heures

PARIS, 7 septembre, 15 heures. — Les Fran-
çais ont réussi un coup de main sur les tran-
chées allemandes à l'est de Metzeral. Ils ont
ramené des prisonniers. Rien d'important à si-
gnaler sur le reste du front.

CommnEiqné français de 23 henres
PARIS, 7. — Communiqué officiel : Rien à

signaler en dehors d'une lutte d'artillerie assez
vive sur la rive gauche de -la Meuse et dans la
région de la côte 304.

L'ennemi a bombardé nos positions autour de
Monastir. Une nouvelle contre-attaque contre
les positions serbes sur les peiites, au nor d de
Sockod, n'a réussi qu 'à enlever une partie d'une
hauteur récemment conquise. A l'ouest du Se-
reth une tranchée turque a été nettoyée par les
troupes britanniques qui ont ramené des pri-
sonniers.

La joie à Sofia
SOFIA, 7 décembre. — La nouvelle de la

chute de Bucarest, partie hier soir du Sobranié
qui leva sa séance en l'honneur de la grande
victoi re remportée sur l'ennemi perfide, s'est ré
pandue dans toute la ville avec la rapidité de
l'éclair. Une grande animation a régné duràn'i
toute la soirée et le matin. On a fait sonner le;
cloches des églises et les élèves des écoles onl
reçu congé. La j eunesse scolaire manifeste
j oyeusement dans la ville.

"*¦**•' Commentaires hongrois
BUDAPEST, 7 décembre. — Tons les j our

naux célèbrent la grande importance de la chute
de Bucarest.

Le « Pester Lloyd » dit : « La Quadruple-En
tente attendait de l'intervention de la Roumanie
la décision générale. C'était son dernier atout
Maintenant l'atout est j oué et la partie est per-
due. C'est le moment psychologique pour l'En
tente de cesser la lutte. »

Le « Pesti Hirlap » : « Son alliance contre na
ture avec Te moscovitisme a poussé la Rouma
nie à sa ruine. Le roi Ferdinand a modifié poui
son malheur la sage politique de son père. Il a
oublié ce qu 'il doit au nom de Hohenzollern. Le
châtiment de cette faute politique a été prompt
et plus terrible que les adversaires les plus achar-
nés auraient pu le prévoir. »

L'« Uisag » : « Une chute pareille n 'est pas seu-
lement une victoire décisive. Si l'Entente dans
son aveuglement n'a pas perdu tout contact avec
la réalité , elle doit comprendre qu 'aucun effort
ne peut plus désormais réparer les défai tes qtt 'el
le a subies dans cette guerre.,» , ,
La situation à Athènes. — Lès dïnlomates aillés

embarquen t leurs archives
MILAN, 8 décembre. . —L e. correspondant du

« Corriere délia ' Sera » ' télégraphie d'Athènes
que le comte Bosdalri a eu jeud i un long en-
tretien avec le roi au sujet de la situation et de
la décision de l'Entente envers lai Grèce. Le roi
a déclaré au ministre qu'il déplorait les fâcheux
incidents du, ler décembre. Ce matin les colo-
nies française et anglaise ont continué à s'em-
barquer. La légation de France n'est plus gar-
dée par des marins français, mais par des.sol-
dats grecs. Hier , 12 chars transportant du ma-
tériel , diplomatique sont partis d'Athènes. Les
marins français qui occupaient la hauteur do-
minant le Pirée ont été retires.

Félicitations impériales
BERLIN , 7 décembre. — (Officiel ) . -- A .'oc-

casion de la prise de Bucarest, l'empereur a
envoy.C- le télégramme suivant au feld-maréchal
von Mackensen : La prise de Bucarest , capitale
de l'ennemi perfide, entré le dernier en armes
devant nous, qui a eu lieu le jour anniversaire
de fe naissance de votre Excellence et qui res-
tera un événement à jamais mémorable,' *  me
fournit l'occasions d'exprimer à vous-mêm?, mon
cher feld-maréchal et aux troupes !é;»:orivées'"èt
glorieuses de l'armée du Danube et . de . la 9me
armée, que vous avez ; si excellemment condui-
tes, mes remerciements imp ériaux et mon eniïèrc
reconnaissance. .' . . , .

Toute l'Allemagn e regarde avec fi erté ses
braves fils et ceux des pays alliés dont les ex-
ploits , avec l'aide de Di iii, ont posé un nouveau
jalon sur la route de la victoire définit ive.

(Signé) : Guillaume I. R.
La neige ;

ZURICH, 8 décembre. — On signale depuis
48 heures à la station centrale météorologique
des chutes de neige considérables. Dans la ré-
gion élevée du massif du Gothard , la couche
atteint ce matin 3 mètres. Le Righi signale 60
cm. et le Pilate 1 m. 70»

La Chaax- de-f onds
Stocks et culture de pommes de terre.

Ainsi <j-,ue nous l'avons dé'à annoncé , 1-3 O r
seil fédéral , en date du 4 décembre,, a pris m*.
arrêté concernant les stocks et la culture •xj * ';
pommes de terre en l'année 1917. C»t .irré.s
prévoit que dans le but de déterminer les quan-
tités de pommes de terre disponibles, la semer.- -
et la livraison à des tiers, une enquête 9er;<
faite chez les producteurs, oomme aussi che?
d'autres pei sonnes qui détiennent vrai sembla-
blement éss stocks dépassant ceux nécessaires à
à leurs besoins personnels. Les autorités com-
munales seront e-n outre chargées d'établir les
surfaces destinées à la culture des pomrn f s de
terre en 1917. Les opérations statisti ques eom-
menceiont dès lï 10 janvier prochain.

Les personnes soumises à l'enquête devront
répondre ,iux questions posées dans Ls formu-
laires et attester par signature que leurs déclara-
tions sont complètes et conformes à la vérité.
Celui qui déclare vouloir utiliser oomme semence
une partie de ses pommes de terre sera tenu ,
au printemps 1917, de cultiver une surface cor-
respondant? à !la quantité déclarée ou de tenir
otrlle-ci à la disposition des autorités communales,
au prix du jour.

Toute personne qui refusera de se soumettre
à l'enquête , qui donnera de fausses indications
ou cachera des stocks de pommes ds terre , sera'
passible de l'amende j usqu'à 5000 francs ou de
l'emprisonnement j usqu'à trois mois,, les deux
peines pouvant être cumulées.
Le concert Schlee. 

Pour sion grand concert de lundi soir, Mlle
Schlee n'a pas hésité devant le gros risque d'ap-
peler à «ses frais , l'orchestre de Berne au complet.
C'est qu'elle connaît le goût averti de ses conci-
tovens et qu'elle sait pouvoir compter sur un
nombreux public qui la secondera dans sa cou-
rageuse entrep rise. Courage qiui mous vaudra
l'agrément rarissime à La Chaux-de-Fonds,
d'ouïr de grandes oeuvres vocales avec accom-
pagnement d'orchestre.

Nous n 'avons pa^ à redire, aux amateurs dFart,
le mérite transcendant de l'orchestre de Berne,
dont le déplacement est trop malaisé pour que
nous ne saisissions pas aux cheveux l'occasion de
l'ouïr et ds l'applaudir.

M. Papst, qui le dirigera lundï, est Un mu-
sicien consommé. Il nous fera entendre, pour
orchestre seul, des œuvres de grande enver-
gure ,1a célèbre «Symphonie N° 2» , de Haydn,
le prélude de « Tristan-Ysolde », de Wagner, et
l'ouverture de « Léonore » (N° 3), de Beethoven.
Troisième concert d'abonnement. _,. ̂ _

Busoni, l'incomparable piantete, Se fera «f»
tendre le vendredi , 15 décembre. La Société de
Musique qui s'est imposé pour règle invaria-
ble dé renoncer aux éloges outrés des artistes
qu 'elle engage, peut déclarer que Busoni passe,
non pour l'un des plus grands, mais pour le
plus grand pianiste de l'époque. C'est donc une
Tccasij n tout à fait exceptionnelle pour La
Chaux-de-Fonds.

Vu l'affluence probable des auditeurs, h lb-
cation est ouverte au magasin de musique Beck,
lès le Q courant pour le public
Une figure qui disparait

On annonce la mort , dans sa 54e année, d'une
personne bien connue qui était une des figures
caractéristiques de notre ville, M. Adolphe Ro-
bert-Pinson. C'était un champignonniste émérite
et cordon-bleu à sa manière , qui accommodait
comme pas un les plats de cryptogames. Il avait
inventé , en son temps, un remède contre la
fièvre aphteuse , ce qui lui avait valu de nom-
breux et pittoresques démêlés avec les autorités
et les vétérinaires.
« Le coq en pâte » au théâtre.

o I.e Coo en oâte » a été créé à l'Athénée au
début de l'année. Son succès, extrêmement vif ,
fut constaté par la presse tout ent'ère.

Cette pièce spirituelle, élégante, mousseuse et
tout à fait amusante nous vient avec une dis-
tribution rare.

L'imprésario Ch. Baret a' réuni sur l'afficha
du « Coq en pâte » non seulement les noms
les meilleurs comiqtues de . ses Tournées, mais
sncore ceux de toute une pléiade de jolies
femmes.

La location est ouverte chez M. Méroz.
Envois pour la fête de Noël.

Dans le but de faciliter aux familles des mili-
taires en service l'expédi'ion des étrennes de
Noël, la poste acceptera au transport les piquets
aux troupes, jusqu'au poids de 5 kg., dès U
13 jusqu'au 23 décembre inclusivement.

Les envois de 2 à 5 kg. devront être af-
franchis .
Interdictions d'exportation.

On informe le public que les interdictions d'ex-
portatio n de marchandises énumérées dans la;
liste officielle qu 'on peut se procurer auprès
des directions de bureaux de douane principaux,
concernant aussi les petits envois, par la poste
aux lettres, çesant de; 1 à 500 grammes , et que les
infractions a ces prescriptions sont également
pun issables dans ce trafic.

Un vote de confiance
Après le Comité secret

au gouvernement français
PARIS, 7. — La Chambre ayant terminé ses

séances en comité secret a repris sa séance pu-
blique à 4 h. 20.

M. Deschanel a donné lecture de neuf ordres
du j our.

M. Briand a déclaré : « Au cours des longs dé-
bats qui viennen t de se terminer toutes les ex-
plications susceptibles de permettre à la Cham-
bre de se former un jugement ont été échan-
gées. Le gouvernement n'acceptera que d'ordre
du jour Badaud-Lacroze, prenant acte des dé-
clarations du gouvernement, soit sur la réorga-
nisation du commandement, soit sur l'action du
gouvernement dans la direction de la guerre.
Cet ordre du j our, aj oute M. Briand , exprime
dans le gouvernement la confiance dont il a ab-
solument besoin après ce débat pour remplir
sa tâche avec toute l'autorité nécessaire.

PARIS, 7. — Plusieurs députés expliquent
leur yote. M. Chaumet critique les méthodes du
gouvernement dont l'imprévoyance paralyse
l'action, en Orient surtout. « Nous sommes, dit-
il, à Athènes dans une situation dont le moins
qu 'on puisse dire est qu 'elle n'augmente pas. no-
tre prestige. » , .

M. Briand : « Le prestige de, la France est
au-dessus d'une pareille appréciation. »

M, Chaumet conclut en rappelant les engage-
ments que le ministère n'a pas tenus.

M. Compère-Morel blâme également le gou-
vernement.

MM. Millerand et Renaudet déclarent qu'ils
voteront pour le cabinet.

PARIS, 7. — (Havas). — Là Chambre a re-
poussé par 395 voix contre 117 un ordre du
jour Tardieu refusant la confiance du Gouver-
nement.

La Chambre a adopté par 344 voix contre 160
tm ordre du j our de confiance dans le Gouver-
nement. 
¦*, Lloyd George au pouvoir

LONDRES, 8 décembre. — Officiel. — Le roi
a nommé M. Lloyd George premier ministre et
premier lord du Trésor.

LONDRES, 8 décembre. — Le « Daily Mail »
dit que M. Lloyd George a soumis dans la soi-
rée au roi la liste de ses collaborateurs que le
roi a acceptée. Le Cabinet comprend des tra-
vaillistes et des grands industriels, dont sir A.
Stanlay, constructeur du Métropolitain de Lon-
dres; M. Stanlay ne fait pas partie du Parle-
ment.
Les ambassadeurs grecs démissionnent l'un

après l'autre
ROME, 8 décembre. — L'agence nationale de

la presse annonce que le ministre Coromilas ,
suivant l'exemple de ses collègues de Paris et
de Londres, ne tardera pas à envoyer sa dé-
mission au gouvernement grec. Cette nouvelle
est confirmée dans les cercles compétents. M.
Coromilas était ministre des Affaires étrangè-
res dans le cabinet vénizéliste lors de la guer-
re balkanique.
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_ " "V | I I' pourrait four-
**¦*•*** *-' -*¦> nir 8 à 10 litres
da L.i lT par jour, dans la mâ-
me maison, rue, dû Nord 165. —
S'adresser an 2m,e étage. 25392

Echappements ïo i/ ,"n-
«nes sont a sortir. On fournirait

iiout ai ph le déaire. Bons prix.
S'a<i resser à- 'M.- A. Thiébaud .

me: de la Charrière 99. 25165

fl fhâï e* Ve,,,e ae toutes
•aPstiiCSa.» espèces d'outi ls ,  el
¦machines nour l'horlogerie et mé-
canique. Kn cas de beau tem ps,
sur ia Piace du Marché , oa à
mon domicile, rue du Pulls 14.
A. Châtelain 18820

Damolselle, tff tâf c
eu. ploi à domicile ou en atelier.

Écrira sons chiffres J. II.
Sr.l55.an bureau -iel'Iup»RTUL.

Ditr/tf Afl i* demande nlace ou
JT 1VOIOU1 travai i a dnmi.
cilrt.— S'a'iresser rue Fritz-Cour-
voisier 21, au 2me étage, à ga'i-
che. 25471

Régolatenrs. £;A
régulateurs dans lous les genres
de soi nuries. — Magasin U. Ho-
thin-Perret , rue Numa-Droz 1.19.

rïhpwrac A ven *"ire 3 bon-
VUOïlca.  nes chèvres , plus
nne granne baraque. — S'adres-
se' , rue clu Grenier 22, au ler
«¦{«tm, 23824

Phonographe. ma°nnde
de;

«rh a-t^r d'occasion 1 bon phono-
graphe , en parfai t  élat. — S'adr.
ciiei» Henri Oppliger , Métairie
«I.» jVïi l î i t r , prés Sonceboz. 25497
P>.» A venare une truie
al Ul lit pour l'engrais. — S'a-
dresser & jj, Georges IsJer , à
Muriaux. 25M7
_\nniraa A vendre , au ur i »
XVlVUll  CS. de itquliiaiiôti.
biaiii .cM nii.nlres «>r , l'i kp .rats.
!•' pin » .-» e> J-avoimelii '-j . pHllt»* el
fu initii [i ..Ve*. — Sairns sur  rue
oo 1* K a i »  17, au 2i:ie ciage.
• 25474

Commis «p*rf»n«»»* '"M-"-WUlmmi ia  M,lt ,le que lques
J.dui-*"i par j  ur. te iai t  Ira vau»
oo bur». : à ùo.r.a.-ile eu au lui-
re-!... ji'aa ij  i;*i ->>'.*> .''4!j çiii;cs-alii;-
mani.it;!-:. - Oïl'i'e- i;ci-îtps, sons
lotir , s C. •».. 26387, au l».r->*«
ce I'IMPJIB .UU 30-97

CQisInîère-chef ctrnt S,.
oour le 16 décembre ; cuisine
française et ang laise — Ecrire
sous ciliffres W. II. 25381. au
bureau lie L'IMPARTIAL. 25482

Jenue garçon ^SSiS
rents travaux d'atelier. 25457
S.adr. au bureau de I'IMPAR I -IM »

^ppç pn fp  On romande de suite
OCI lalllC, llne personne de con-
fiance , connai-sant tous les tra-
vaux d!un ménage. 25435
S'adr. au bureau de I'IMPA RIIAL .

Jeune garçon , ^LT-Cr
divers travaux a'atelier. 25456
S'adr. au bureau de I'I MPARTIAL .

Pnconn OE CADRANS , connais-
iU5BUI sant bien les lanter*
nages, est demandé à la FABRI-
QUE DU PARC. 25440
lûlino Alla honnôta , connais-
t lCUUB UUC aanl |ea travaux du
ménage, est demandée. 25181
•S'adr. au bureau de I'I M P A R T I A L

A nnnnnfjn -Cuuiiili» !.  Jeune Bile
H |/pi CllllC est demandée dans
important Buieau de la place,,
comme apprentie. Petite rétribu-
tion. — raire offres écrites, sous
chiffres D.M. 2552B, au bureau
de I'IMPARTIAL. 25525

Qopfîcconn °» sertisseuse
OUI II55GUI au burin-fixe ,
est demandé de suite à la Fabri-
que JUVENIA. 25476"Jeune garçon "ta*i
demande, de tuile, pour petits
travaux de bureau et courses,
dans maison de la place. Gages ,
60 à 70 lr. par mois 25472

S'adr. au bureau de I'IMPARTU T .

Ff-aieûtio flo d0 •"•'s' aif -cridIMIUW b fui,, mufffpls ,
productio n 2000 à 2500 pièces
par jour ,
rcl UUoCa ), qU'{, 20 BIP .,
sont à rendre. 25452

Adresser les demandes Gase
Postale 16296, Succu.sale NORD.

Accordéons. A dveeunxdrne„
coniéons, état de neuf. 25469
S'adr. au bureau de I'IMPARTIAL

Allian/iafi or 18 karats, lar-amiAUWa %eB et étroites,
eh or rouge et or jaune , sans
soudure. Cadeau aux fiancés] —
Magasin L. Rotheu-Perret , me
Numa-Droz 189. 25427

TlrpTlI C A vendre une belle•PicUld. brebis ; plus nn bon
violon avec accessoires. Bas prix.
— S'adresser a M. Gagnebin.
Rncorne 8. 25414

CnapeailX. ClmPe°auxeponr
messieurs, tubetles et soimles,
oé lés à bas prix. — Rucklin-
FeblmaiiD , rue de la Balance 2.

84J55

f*j|gmAm Lot de Gilets fan-
UII6IS1 taisie, blancs et
couleurs, pour messieurs, cédés
i bas pri x , —Rucklin -Feb lmann ,
rue de la Balance 2. 24435

Parapluies. ^teTfur
dames , cédés à bas prix. — Kuc-
klin-Feblmann, rue de la Balan-
ce 2. 24454

Bon pIantenr ^K;,,,,
travail en petites et grandes pin-
ces, soignées ou uon courant.
Ouvrage gara n ti sous tous rap-
ports ; à défaut entreprendrai!
oes achevages. 24847

S'ad au oureau de l'iMPAnTiAL.

ROSKOpiS. prBn(fre
U 

termf-
nages tioignéttl 25263
S'adr. an oureau de I'IMPABTIAL .

f.f fl JPÀrA Bonne lingère se
aWlUgvl O» recommande pour
du travail en journées ou â do-
micile. — S'adresser rue de la
Promenade S, au 2me élage .95216
0t\ f • sont acneiesDentiers *&&.

par M. E ' .
Dubois . rnn Vn rns -nrn-Hn 235-6

HnmitlO wwit-ttx, avec relW' n-
(1U lll Ili C Ms< di^posunt de ses
i:i»liiiéi s. depuis n 'iinporift qii '-llf
heure , dnini inde travail sur m.i-
chi-ie- pour m.'init i >ns ou mire
ïm|. lûi . Fi-fiivM de discrétion .
— K/riro sous clii ff ies A. Z.
V.'i" JO. au bureau db.riiirjUti'UL.

Jeunes fies. jftBf
cherche deux jeunes filles sérieu-
ses, dont ene libérée des écoles,
pour petits travaux faciles et l'au-
tre au courant des travaux de bu-
reau. 25477
S'adr. an bnrean de I'IMPAIITIAL .

Accordéoniste. °n
ant

joueur d'accordéon pour les Fêles,
ton PA DI è-SB et si, pour accorder
avec un pareil. 255" Û

S'adr. au hnr . de 1'IMPA -HT*AL.

Croosores. 2t2__ l
raient occupées régulièrement à
domicile ou à l'atelier. — S'adr .
à la Fabrique de cadrans A. P I »
laton, rue Àleiis-Marie-Piaget 32

2,)5M1

J6I1I16S 11II8S. jeunes fill-m sont
'ieman'iées de . suite pour nue
partie facile, avec bonne rétribu-
tion dès le débat. — S'adr. sser
an bureau, rue Alexis»Marie-
Piaget 32. 25592

A flhe &em» «- •échappements
f ltUCÏCUl  aprés dorure est de-
mandé de suite au Comptoir
Qindrat- Delachaux 4 Uo, rue duParc m. 2559H
firîHfPHP -J,!iCa pour un bon
UlaiCUl!  graveur-finisseur ; à
défaut, pour quelques heures. —
S'adresser rae des Tourelles 89.
au rez-deachan»sèe. 25596

Remonteurs de finissage..
ACDeYeiirS d'échappements
pour pièces ancre. 9'/*4 lignes,
sont demandés dans la quinzaine..
— S'adresser chez M .VI. Robert et
Muller , rue Dani«l-JeanRichard
25 (entrée sur le côté).

Jpnn P flil P Dans un petit m i -
UCUllC UllC. Hj rçe aans enfant,
une jeune filla, 14 16 ans. sérail
engagée entièrement chez ses pa-
tions pour appreiiri re une partie
de l'horlogerie et aider au mé-
nage. Kê t i ib i i t i i n  imméiliate.  —
S'adr. I,éop. -R'iliert 23. lerélsan

¦Imina fllln li a H *•""• eai
Ut/Utl o llllCï j demandée pour ai-
der au mé' âgé entre sea heures
d'écoM. — S'a'ires'-er rus Numa-
Dro^ 148. au Sine étage, à droite.

35i85

tanna Alla '8t demandée comme
dCUIie Ullt! commis ; bien an
courant des travaux de bureau.
¦S'adresser à M. Giauo,ne.l^li-
mann. rue Numa-Droz 183. 25586
Pa ripa no •>¦*•»¦. — On deman»
l/ttUiailû de pour dans la quin-
zaine an bon on une bonne ou-
vrière greneuse. Fort salaire si
la personne convient. 2Ô2ÏU
S'ad r. au bureau de 1'TMPAHTiAt..

Commissionnaire. ^!fea „,:
tes or. rue du Noid 175, demande
de suite bon commissionnaire de
tonte moralHé. ' * " 25239

ftn (lllPPPhà une personne sé-
VU tUCI lUC rieuse pour diri-
ger an petit ménage et s'occuper
de travaoxi faciles daiis an Atelier
de fournitures d'horlogeiie du
Viunotile. — Pour renseigne-
ments, s'adresser à M. J.-H.
Vuilleumier, rue du Dr Kern 11.

' 25-*fi0

Pnlicconco Q On demande 3
l UlloaCUcCS, bonnes polisseu-
ses de. boites or Entrée de suite
ou à convenir. — S'adresser a M.
P Droz-Rey. rne du Progrès 127.

Aide-Concierge. J; JBi
aide concierge habitué aux travaux
de nettoyage des ateliers. Inutile
de se présenter sans références
sérieuses. — S'adresser Fabrique
MOVADO, de 11 heures à midi , au
Burean , a droite. , 25423
Pîdnnn A louer pour le HO avril
rigllull, 19(7 , un pignon compo-
sé ue 2 chambres , alcôve , et tout
le confort moderne, électricité. —
S'adresser rue du Commerce 119.
au rez-de-ch-Minséfl . ' 25479

LOgement. A 1 ?e"re j anvier Ifro-
chain. beau logement de 8 pièces,
cuisine et dépendances. — S 'a-
dresser chez M. A. Asjuslrni , rue
dn l'Hôtel-de-Vill e 55. 24R74

ï .ntfMTlfnt A lou,'r -""au loge-
UU gOllr lll. m "nt , lii sp ' ii i inle
de f u i t e , rez le chan'.sée , 4 piè-
ces, enisine , bout d ,  corridor
éclairé et népendanues. sis 73,
r"e du Nord .— Pour vi si tai . s'a-
dresser chez M. Redard , 'il rue
Numa Di-oz. 21320

ÏJirfamnnt ¦ ,ou°r de auit ''*UUgClllClll composé de 2 cliam-
bres, cuisine et toutes dépendan-
ces. — S'adresser rue de la Char-
riére -̂ 7, au ler ét-.gH . 2502?

nhfllîlhPfl Â louer chambre
UliaillUl 0. pon meublée, au so-
leil , électricité et indé pendante
S'adr. au .bureau de 1'IMPARTI a.

25»:i3

Phamhra  a louer kr Monsieur
UUaUlUlC.  honnête. — S'adres-
ser rue de l'Industrie 21, au Sme
étage, à droite. 252:W

fVlQnihrû •» louer une cnambie
UllalllUl C. .meublée , avec élec-
tricité, à un monsieur honnête
et travaillant .dehors. — S'adr.
rue de la Paix 73, aa rez de
chaussée , i droite. 2522X
r .hamhp DC A loueroeux uelle ^
UllalUUl CS, chambres meublée"
et indépendantes. — S'adresser
chez M . Benoit Walter, rue du
Collège 50 85213
Phanih n O A louer , à monsieur
UllalllUl C. de toute moralité et
Iravaillant dehors, une jolie cham-
bre meublée , à 2 fenêtres*, chez
personnes tranquilles et sans en-
fants. — S'adresser rue du Donim
115. an 1er élage. 2520*'
f lhamhpû  A louer jolie ciiamiir
UlldillUl O. meublée, â Monsieur
de toute moralité et travaillant
dehors. Electricité — S'adresser
rue du Doubs 141, au rez-de-
chanssëp , à droite . ^«sWfl

l 6tit ménage nes,Tran1qHiUes
et SO I VH l'tas, demande  i louer
pour le 30 avril logemen t moderne
de 2 pièces, si possible avec hout
de corridor éclairé. 25173
S'adr. arl bureau dé I'IMPAUTIAI..

On demande ï louer a breàn"
meublées , pour Messieurs solva-
bles ; une à prp 'iinité de l'ICcole
Catholique. — S'adre»8er chez
Mme Wilsc lil ." rus dn Nord fil .

fftfflttfc à bnr É£.iS£
b é. — ¦ A ne-ser olfi- 's écrites,
sous cliill ' res A. W. ' ij  1(17 au
In inan  rie I'I MI 'AB - I I A T.. 25107
ph a m h p a  L)oux jeunes tiiies
VlliailUl C. honnêtes clinrcli ein
à louer une c i in inh re  meublée si
possible qiiarlier des fabriques.
— liicrire sous chiffres V. Z.
25210, au bureau de I'IMP - H-
TIJL' 25210

OmteiÉà loir/0!
lire 917, ou ép oque à convenir ,
un APPARTEME NT moderne de 3
ou 4 piéces , avec chambre Oe
bains , -r- Adresser of fres écrites ,
avec prix , sous chi ffres J. U
25036 , au buieau de l'IMPAR »
TIAL. 25036

On demande à aciieter 'iVcci0-
sion. — S'adiesser rue Daniel»
JeanUichard 9, au Sme étage.

25212

Taplnnc °n <:,"','clie » acheter
Ufll lUUo. des cartons neufs oa
en bon état , plats , 6 cases, iwur
cad rans 9 à 11 lianes. — Faire
offres, sous Chiffres B B. 26206,
au bureau de I ' I U P A R T I A L . 25'illH

VMn *̂ n demande a acli-t-r un
I ClUa vé in d'occasion , demi cour»
ne, roue folle , Cn b m  élit. — Of.
fi es écrites, avec pri- , à M.
Méver , mécanicien, à Coru-é-
iiu»"nt. 2ô-.'84

Vplfl ^" demun-m à acheter
IClU, d'occasion un vélo, en bon
état. — Offres par écrit, sou» ini-
tiales M. M .  Va 115, au bureau
de l'iMPlHTIAT,. 25115
D i o r t A  "n deiiiaiiue a ach-t er
rlullU* un bon mano d'occasion.
— Adresser off'-es écrites, sous
chiffres E. O, 26560, au bureau
de TI MPARTHL. 25ôt!0

On demande à acbefer d °. r̂. a
pniissutles ae poupées, en bnn
état. 25279
S'adres. an bnrean de I'IMPAHTIAL.
Çj fj o On demande à acheter
Ulllo, UIle paire de ski», d*oe-
casion. — S'àdreS-er le snir ch"Z
Mlle Deieiminger, rue du Puits 17.

25511

Onf i r iq  «me ikn re » neufs , n°S2,
l u i  U3 gont à ven ire. Bas prix.
Sadresser rue du Grenier 24.

, 25510

3*_X|9t Veaux. A dree"â
HWO'njri beaux veanx-gé-
i| /p uisses. — S'a.ir.

ch-z iU. llemi Oppliger; Bnl-
les 37. . 251:̂ 9

A Vpn/jnn lan te nVinnloi. une
ICIIUI C machine a régler,

garantie à l'état ue n- tif. — S'a-
dresser rue des Urelêis 136. an.
2me éiage , à droite. 25i75

A vpndpp un petit •,aîn ,>*11 ei>I CIIUI C osier, pouvant êlre
tran-fi irmé en pous«ette, plus 1
marmite à vapeur No 11, a l'état
le neuf. — S'adresser, de midi à

-1 heures ou après 7 heures le
scir, rue de la Serre 5, au 2me
étage. ' 25451

Â yonrlnû jol i l't .d'enfant. Dois
ICIIUI C d„r. Très bon mar-

ché. — S'adresser rue Numa»
Droz 90. au 2me ètage, i droite,
Ctrj fl d'occasion , en bon élat ,
0M8 seraient achetés. — Offres
rue du Tenip le-Alleiuand 89 au
Sine étage, à droite. 25464

MrtE^ 
On liemmiile à a-

iW^F cheler des outils da
carrière. — S'aaresser rue de la
Boucherie 18. 246157
PllSPûttû A vendre, faute
Ulldl CllC. d'emploi , ane jolie
çharette pliante, très tiien con-
servée. %-lHî ô
Sadr. an bnrean de I'IMPARTIAU

npp QCtnn V Très bonne |u-
UbWoiUIN neiieprlsnatldue,
i i'élal de neuf , grossissement 12
fols , est à Tendre i prix avanta-
geux. — S'adresser par écrit,
sous chiffres j . L. 25575, au
bureau de I'IMPARTIAL. g.» s
I pnnr ln a  cheval à balançoire,
li ICUUIO — S'adresser rue on
Soleil 7, an 2me élage. 25227

Â VUniiPA - »PP»rel1 ¦ P"ow-ïeilUrfl gr apliier , 13X18. en
bnn ètat, et avec accessoires. Bas
uri--. — S'adresser rue P.-H.
Mathey 13. au Pinn»n. 25245

Â VPIK I PP u" "on vlolon en"I C I I U I C , tier avec accessoires,
un mélodioo , une flûte pour com-
mençant , un bectog .apue, un mé-
tronome. — S'a i resser. le soir
après 7 heures, rue du Temnie-
Allemand H9. an 2me étage. 25928-

A VP TinrP l K iani1 piaiio-tanie ,
ICUUI C 1 grand potager sur

pied, 2 bouilloires , garnitures
Isiton. — S'adresser rue de l'Hô-
tel-de Ville SO, su ler élaae. 25-:04
m̂wam —»—t t̂mrn——mmma

rontrela p oinrteet la  chnle ifes
clicveiix ; fait repousser les che-
veux rapidement. Heaucoâ de suc-
cès. Prix du Qae., fr. 2.50 nu X.îaO
— En vente chez M. K. FPII 1-
IU'IUU , coilT., Numa-Droz IK-ï.

25391

Quel plus beau 24711

Cadeau
qn'nne armolrn « Duplex ». —
récmiU. rua N U H I * \1-nr. i :'?i

Potager
A vendre d' nccasiua tié " nèau

p.-ila^ r emaillé blanc , util isante
avec anthracite , coke, bois , tourbe,
sur le côté, 2 feux pour le gaz. —.
S'adresser rue A. -M. Piauet 79,
au ler étage, à gauche, eutrfl mi-i
di et 1 '/. heu-"» . 2556»

Four les Fê tes de Fin d 'Année, noire Hayon spécial v

Articles de Ménage
est le mieux assor ti dans tous les Articles.

OTBl _^ __^
H __*. ai___ Choix immense eri Diners et Déjeuners

Wr M m i m mmM K ^m iw Ê  M M B MP Nouveaux genres — Porcelaine Saxe bleu et jol is décors
-fil vs w&^Bmmm\Wr _ \mmmm̂ 0 Prix avantageux ,

1 HliSIlliK 
; C-o.r_nLit-o.res <5Le La r̂aToos

VERRERIE - CRISTAUX - ALUIY1 1NÏUIVI
FER ÉMAILLE ¦¦ SERVICES DE TABLE
Y ' J_ \ Hft . lre Marque

BJIILIEH I^ ^ S  H Hi ̂  I^Jl^yffll^ 

Choix immense 

dans 
toutes 

les grandeurs
mS-mf mW ^^^^^B_%W  ̂ WNk VSm WH I I  V0 § Prix avantageux
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k tout nouvel abonné
pour l'année 1917 de 3, 6 ou 12 mois

. . sera remis

OFlmATUITEMEN T
jusq u 'à fin Décembre courant

L'évacuation des forts
de Donaumont et de Vaux

Les Allemands ont annoncé officiellementqu 'ils avaient évacué volontairement les forts deDouaumont et de Vaux pour l'exécution d'unplan prémédité.
Les documents ci-après, que publie l'agence« Paris-Télégrammes», prouvent la fausseté decette allégation.
Le premier, signé du commandant du fort deDouaumont, le 23 octobre, prouve qu 'à cettedate, la garnison du fort avait déj à évacué cer-taine partie sous l'effet du bombardement :

*23 octobre.
> 54e division d'infanterîe.

» Plusieurs casemates et abris de combat ont» été défoncés en différents endroits par les pro-
J> jectiles. La compagnie d'alerte s'est repliée sur
> les abris au nord-est.

' » Le commandant du f ort. »
Le Second doteum-ent est un ordre du général

commandant la 50e division, daté du 19 octobre;
il prouve qu 'à cette date, le commandement alle-
mand s'occupait d'organiser à nouveau, de la
façon la plus sérieuse, la défense du fort de
Vaux. Il ne songeait donc nullement à l'évacuer
quelques j ours après volontairement :

« Q. Q., 19 txtobrfc! 1916.
• 50e Dil. I. f
s Subdiv. I. No 2900-Secret.

» Obj et :
- Aménageaient du fort.

» Le fort et le terrain environnant, y compris
le « Klobestollen » (abri .3595) et le chemin qui y
conduit, est, au point de vue des travaux de dé-
fense et d'aménagement, placé sous la dépen-
dance du commandant des pionniers.

» Le proj et de travaux qui a été soumis est
approuvé.

» I. Les travaux doivent être entrepris et exé-
cutés dans l'ordre suivant :

» 1. Préparation des barricades pour la défense
du fort par secteur.

» 2. Construction d'une nouvelle sottie con-
tournant le parapet, de droite en arrière.

» 3. Abris de casernement, reliés au tunnel et
à la nouvelle sortie à pratiquer,

i. 4. Achèvement du «Klobestollen» (abri 5595?)
¦» 5. Achèvement du parapet en arrière et à

droite.
» 6. Voie d'accès' au « Klobestollen ».
» 7. Ouvrages de flanquement reliés aux che-

mins partant des abris de Lindow (ou de Klobe).
» 8. Réseaux de fil de fer .
» IV. La réduction proj etée1 de la1 garnison du

iort ne peut être miiise à exécution pour le mo-
ment, étant donné qu 'alors il n'y aurait plus la
main-d'œuvre suffisante pour les travaux en
cours.

» V. Le 53e I. R. évacuera; à partir du 26 oc-
tobre, l'abri de Klobe, de façon à faire place à la
compagnie cycliste qui aura, ensuite, à achever
l'abri.

» VI. En plus; des cartes à faire parvenir cha-
que vendredi au suj et de la progression des tra-
vaux, le commandant du génie aj outera un cro-
quis sur les progrès des travaux à l'intérieur du
fort et dans le voisinage.

» (signé) Von Engelbrechten. »

Comment l'Allemagne se prépare
à la guerre économique

L'Allemagne ne perd pas un j our pour orga-
niser ce qu 'elle regarde comme son1 moyen de
pression le plus efficace au moment des négocia-
tions futures : une étroite alliance économique
entre les puissances centrales et leurs alliés.

Dans tous les j ournaux d'outre-Rhim transpa-
raî t le désir de mettre l'Entente en face d'un fait
accompli ; en traitaht les questions économiques
au nom d'un puissant consortium avec des Etats
qui , espère-t-on, n'auront pas p» réaliser la mé-
mo cohésion.

Un petit fait montre les progrès de ce mouve-
ment. Le premier numéro de la « Gazette hebdo-
madaire des puissances centrales » vient de pa-
raître simultanément à Berlin. Vienne, Sofia et
Constantinople. D'autre part, des pourparlers se
poursuivent en Hongrie pour amener les indus-
triels et commerçants à accepter l'union doua-
nière avec l'Allemagne. On a obtenu l'adhésion
des représentants de la meunerie, de la confec-
tion, des conserv es de viandes et des fabriques
de machines. Par contre, on s'est heurté à l'hosti-
lité de l'industrie sucrerière et des branches de la
3ajne et du fer.

Une mystification
D y a quelques j ours, le « Parlementario »,

petit' organe de la capitale espagnole , racontait
une sombre histoire que nous avon s reproduite
"d'après le « Temps ». M. Prudencio Iglesias, ami
des alliés, ayant organisé une exposition des
dessins de Raemaeckers, un certain germano-
phile intellectuel , du nom de Vicente Gay, s'était
permis, publiquement, des réflexions , désobli-
geantes sur cette exposition et ses organisa-
teurs.

Un duel avait eu Jieu. M. Vincent© Gay avait
expié sa germanoplïilie impénitente en recevant
dans la gorge l'épée de M. Iglesias, ce qui l'obli-
geait peu de j ours après à passer de vie à tré-
pas.

La mort de M. Vicente Gay arracha des pleurs
à tous les journaux d'outre-Rhin.

Ce neutre, unique dans son genre, qui avait
offert sa vie à la cause allemande, méritait des
nécrologies. Il en eut d'émouvantes et de co-
pieuses qui furent répandues dans le monde par
la T. S. F. « L'Espagne, disait la « Gazette de

Francfort *>, perd un des plus nobles et plus che-
valeresques enfants tombé sous les coups des
fanatiques ententophiles. » Le « Lokal-Anzeiger»
écrivait : « Vicente Gay est tombé victime de
ses convictions au champ d'honneur. Le souve-
nir de cet ami, fier , loyal et courageux sera tou-
j ours honoré chez nous. »

Or le « Libéral », en même temps qu 'il rassure
les amis de M. Gay, raconte la j oyeuse farce
dont a été victime la propagande allemande. Il
publie une lettre de M. Prudence Iglesias. Celui-
ci affirme n'avoir tué personne et il conclut en
forme de réclame : « Tout le monde sait que j e
suis adversaire dû duel. D'autre part , j 'ai ac-
tuellement besoin de tout mon temps pour con-
tinuer à diriger l'exposition Raemaeckers, qui
est dès maintenant ouverte, malgré l'ambassa-
deur d'Allemagne. C'est là que j e donnerai des
détails à mes amis et à mes ennemis sur la ma-
nière que j'ai employée pour tuer le savant ger-
manophile M. Gay».

« Ce n'est qu 'au début de la sehiaïrie! pro-
chaine, quand paraîtront les nouveaux indica-
teurs, qu'on connaîtra les réductions apportées
au trafic des voyageurs .En outre, on proj ette
de fixer uniformément à minuit, pour tout l'Em-
pire , l'heure de fermeture des auberges, très va-
riable suivant les villes. »

A ce propos, la «Vossische Zeitung» écrit sous
le titre « Le programme de Hindenburg » :

« Pour réaliser le programme de Hindenburg,
il est d' une grande importance - de pourvoir
abondamment et en! templs utile aux besoins
de charbon. Il est donc très compréhensible que
les milieux dirigeants aient entamé depuis .quel-
que temps de sérieuses études pour se rendre
compte de la manière dont on pourrait réaliser
de-nouvelles économies de combustible.

« On songe tout d'abord à la suppression de
la réclame lumineitse encore très répandue, à
une lirhitation du trafic des chemins de fer par
la suppression de certains trains, la fermeture
de meilleure heure des cafés et autres lieux de
plaisir, peut-être, en outre, aussi à une réduction
du service de nuit des tramways. On ne sait

Les économies de charbon en Allemagne
La « Stuttgarter neues Tagblatt » publie l'ar-

ticle que voici :
Le « Berliner Tagblatt » écrit : « Le service

des trains de voyageurs a été considérablement
réduit, ces temps derniers à Berlin et dans la
banlieue. Il sera également fort diminué à partir
du ler décembre, pour le reste de l'Allemagne.

« Les diverses directions de chemins de fer
de Berlin et des autres grandes villes de pro-
vince sont en train d'examiner minutieusement
lej s indicateurs actuels ict de supprimer tous
les trains de voyageurs superflus. Il est né-
cessaire de limiter le service des voyageurs ci-
vils, par suite des besoins de matériel roulant
pour la troupe. Ensuite on doit autant que pos-
sible économiser le charbon'.

« On veut faire des trains aussi courts que
possible pour réduire l'usure des locomotives
en diminuant le nombre des essieux à tirer.
A cette fin, on a presque entièrement supprimé
les wagons-restaurants et les wagons-lits. Dans
les trains de voyageurs qui n'effectuent que de
petits parcours, on a aussi presque absolument
éliminé les voitures de première classe. Dans
les express, cette suppression n 'est pas possi-
ble: Lé nombre des compartiments de première
classes sera limité.

encore rien de précis sur la nature et l'étendue
de ces projets. Si leur application devait s'é-
tendre uniformément à toute l'Allemagne, une
ordonnance du « Bundesrat » serait nécessaire.
Pour ce qui est de l'heure de fermeture, cette
ordonnance indiquerait la limite extrême, les
autorités municipales restant libres de fixer, par
arrêté , une heure antérieure. »

D'après le « Berliner Tageblatt », 'des pour-
parlers ont lieu pour la réduction du service des
tramways, non seulement à Berlin , mais dans
toutes les grandes villes. On économiserait ainsi
du personnel et du charbon. Certes, nous avons
en Allemagne surabondance de charbon, mais il
s'agit de ménager la main-d'œuvre nécessaire à
son extraction et à son transport.

« Les négociations en cours sur tous ces su-
j ets dureront encore plusieurs semaines. »

Travailleurs agricoles !
On lit dans un journa l parisien :
« Sans révéler aucun secret, nous .croyons pou-

voir affirm er que la Chambre, réunie en concile,
a entendu ou entendra beaucoup parler de la
î-iauvais^ utilisation des forces, du gaspillage
des bonnes volontés et des compétences.

P.-irlera -t-on des militaires mi's à la disposi-
tion des agriculteurs pour les travaux? M.
Chnrl es Benoist a réuni à ce sujet des docu-
ments précieux.

Ici, l'autorité militaire met à la disposition
d'une fermière deux mobilisés ; ils ne savent
rien faire, l'un a peur de la vache qu'il faut
traire et l'autre du cheval qu'il faut atteler.
Enquêt e faite , l' un est notaire et l'autre oon-
trôlv ttr des contributions.

Ailleurs , les hommes chargés de déterrer les
betteraves sont un huissier, un horloger, un
marchand de nouveautés et un sous-prefet. Le
public crie à l'embusquage, à la protection, à
la faveur , bien que le sous-préfet jure ses grands
dieux qu 'il aimerait beaucoup miefîtx être au
front. I es députés accusent les grands chefs
et <- les curés ». Les grands chefs accusent les
députés.

Et mal gré ces protestations véhémentes, le
ridicule abus subsiste. Il subsistera longtemps en-
core.

Pourquoi ? Parce qu'il n 'en fau t pas chercher
la cause dans les protections parlementaires,
ni dans les passe-droits ordonnés par 1e haut

commandement. Ce n'est pas de là que provient
ie mal en général . ,

On demande des travailleurs agricoles dans
un dépôt.

— Y a-t-il des travailleurs agricoles ici? crie
le caporal ou le sergent.

Des mains se lèvent. Il y eri trop. Lfe caporal
ou le sergent reprend :

•— Est-ce que je vas perdre mon temps;' à
vous faire passer un examen ? Mettez-vous en
rang.- Les dix premiers, sortez du rang. Bien.
Vous allez partir à X... oomme travailleurs agri-
coles,v et le premier qui réclame, je le f...
dedans!

Il en est ainsi pour toute chose, sans parler
des complaisances des mêmes sous-ordres pour
les camarades qui savent les prendre par les
sentiments. »

Noël de nos soldats
Un troisième Noël sous les armes pour les

troupes de la garnison de St. Maurice !
Nous ne voudrions pas qu 'il se passât sans1 of-

frir à nos braves soldats un « petit paquet de
Noël » qui, comme les deux années précédentes,
leur dise que nous pensons à eux et leur témoigne
un peu de notre attachement et de notre recauu
naissance !

C'est donc un chaleureux appel à l'inépuisable
générosité publique, que font les dames ci-des-
sous indiquées, dans l'espoir que très nombreux
seront les donateurs.

Paquets tout faits (prêts à être Offert) ; objets
séparés (avec lesquels ces dames se chargeront
de former d'autres paquets) ; dons en argent,
même les plus minimes : Tout sera reçu avee la
plus profonde gratitude.

Les donateurs voudront bien teniti compte des
indications suivantes :

Envoyer de préférence : chocolat, biscuits,
fruits secs, cigares, cigarettes, tabac, objets uti-
les, etc. : mais pas de marchandises facilement
avariables, (liquides, fruits frais, objets fragiles).

Les paquets tout faits (prêts à être offerts)
doivent être solidement emballés : ne pas dépas-
ser le poids de deux kilogs (afin de profiter de la
franchise de port) et être expédiés directement
à la garnison de St-Maurice, poste de campagne
(avant le 17 décembre;).

Quant aux obj ets séparés et dons en argent,
prière de les envoyer aux adresses suivantes :
avant le 15 décembre :

Mmes Adolphe rama!, 96, Avenue d Ouchy,
Lausanne. E. Grosselin, Lavey-village. Henri
Chessex, Territet, de Vallière, Faux-Blanc, Pul-
ly. E. de Cocatrix, St-Maurice. Ch. Verrey, Le
Verger, Pontaise, Lausanne. F. Mercanton, Mon-
treux, Grand'Rue 40. F. Vittoz, Bel-Air, Neuchâ-
tel. L. Perrin, La Colline, Colombier (Neuchâtel).
R. Hentsch, Cité, 22, Genève. A. "¦•Nicole, Place
Claparède 5, Genève. P, Châtenay, Poudrières, 5,
Neuchâtel. Testaz, Bex. A. de Peyer, Leysin.

BIENFAISANCE
Le Cotnité de la Bonne Oeuvre exprime sa vive

reconnaissance pour un don anonyme de fr. 5.—
et aux élèves de Mlle Sémon pour la somme de
fr. 4 qu 'elles ont recueilli*» dans leur, classe poun
les enfants déchaussés.

^¦W^Nta-assj iè*̂ ^

à rempl issage gazeux
Lampes iVolan.S ' 26-100 wû£ts

remplacent avAntageusement
les lamp&s <à f i l  él ii>e ordinaire.-;.
Avec une conso—imaiion f é d uH t t,

Qp and rendement de luxniép e
/IDUVMUX types livi—bles de suite :

25 watts- 100 - 130 volis
60 w&tts- ZOO - 230 volts

Demander brochures ei prospaefus auj c
a3«-rvj ca»* Clestri—uims ef - installais: _x >a.

Iîoni_:tîr_:eli
Cette très ancienne spécialité ¦"¦.nehoîse, fa bri quée excl u

Hivernent avec tiu mie! , du sucre et de la farine, par la
maison SUTUH l<*rôr«s. à Wmilonmvyl. reste toujours
une des pâlis series dos plus naturelles et des meilleurs
marchés. Elle convient tout part iculiè rement aur .  enfants ,
qui peuvent jounr avec en reniant dans la chambre cliaùflée !
en les découpant on un détachant les figures. lis ne seront
jamais incommodés do cette pàlisaerie, même, en eu man-
geant beaucoup. 7,i2il93 g 2<W!J2

Pour mi l i t a i res  : Figures gales avee versets.
Envoi direct depuis 1 k i l o *  seulement.
En vente dans toutes les Succursales du «MRR CUHEu.

Demandez partout  ïoa ci jjarotte*

Mary land -Vautier
*-¦--»¦---¦¦»-•-".»•—¦ à SO c. le naquet ¦

Les PETITE S ANNONCES sont insérées à boa compte et
avec succès certain dans L 'IM PARTIAL

Les funérailles de l'empereur François -«Joseph.

flu premier rang : L'empereur Charles, le petit prince-héritier, l'impératrice Zf >.
Au second rang : Le roi Frédéric-Auguste de Sape, au centre ; le tsar Ferdin <nd

de Bulgarie, à droite et le roi Louis de Bavière, à gauche.



fournitures
A vendre une grande quantité,

de fournitures d'horlogerie pour
«•habilleurs, — S'adresser à
Mme veuve A. Bourquard . à
•fteuveviUe. 25450

On serait
acheteur

de petits laminoirs à ma-
nivelles et rouleaux de
60-80 mm. de long. Neufs
ou d'occasion. — Offres
écrites , à Gase Stand
11224. Genève. 28447

iiiblul
On achèterait grosses quan-

tités acier en bande,?, laminé à
froid, pour emboutissages, lar-
geur 60 mm., épaisseur 2,3 mm.
Payement comptant. — Offres
écrites avee prix, sous chiff r es  II.
4558 X. à Publicitas S. A.
Genève. 25-25V

BALANCE
On demande â acheter une ba

lance à peser l'or, avec les poids
Ecrire sous chiffres A C .  251(10
au hureau de HMPABTIJVL. 25100

MOTEURS
On demanle â acheter 2 mo-

teurs de 12 à 14 HP., 500 volts,
courant contini/. — Mes écrites
Au Rucher S. A., Rue .u Cam-
merce 130. 25413

2 Tours
d'outilleur

usagés, mais en parfait état, sont
à -endre. — S'adreseer rue Nu-
ma-Droz 73, au rez-de chaussée.

Eeçu un beau choix de 25174

PIES à tenons
aux crocuets de barilles , a cou-
per, aux anneaux, pierres à ai-
guiser et diaman tine en flacon,
vendus aii T plua J U B IHS prix. — ,
A. Clittslain , rue du l'nîtm 14.

GUSSE33
A vendre plusieurs glisses à

iferanopr-is et a pouls, à 1 clieval
i«t "J cnevaux. Prix avantageux.

S'arire«ser chez M. S. Fontai-
<RCJS. PetUes-CioseUes 19. 25443

Mme B. BRAND
17, l.lli * du l'LIIS 17.

22035 au 2uie étage , à droite.
Soins du Visage, Masseuse et

Manucure.
Reçoit tous les jours , sauf les

Dimanche et Lundi.

A.&W. KAUFMANSM MME
W «ŷ ^ |̂ ^̂  ̂ l_ fÈsS n _a~ Premières
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MagasinStrubin
2, Place de l'Hôiel-de-Ville,' 2

La Chaux-de-Fonds
Gros et détail T-feié-pfacv-nfe 98 Qros et détail
Combustibles noir en tous genres
nrîrju oltcs «Union» . — Anthracite* — Boulets d'anthracite

Coke de la.« Itubr» 4901 Coke de gnz
"%> *— -•v . ...i.„ •J_ 6ié>»olJiOïXO 8B ~J

(BROCH URES ÏÏS.1.,
trati piiB, livrées raniileraeiit. Bien
acture. Prix moilér«s.

1 liupiciuerie COUIt VOISIER

I 

Fondée en 1863 MAISON DE 1er ORDH3E Fondée en 1863 H
¦ - - "T??!* ' „**_ i3rB

Nos 1

et nos 1
. ., .^_........ . . __P _>!_ __h. VB 9

B ghois spléndide SONT EXCLUSIFS l §hoix spl éndide M
*ZM fe* ' " ' " "' ¦ '" IISnvlr ;-':?;sj3i";- B&'IS

M|i 30. RUE LÉOPOLD-ROBERT LA CHAUX-DE-FONDS RUE LÉOPOLD-ROBERT, aO H
¦BMf ' "i WRys

ÉlMimi

*
en

spirale s
et

droites
en

toutes toimes E! tons prix
vous trouverez chez

'$?¦'
Rue Léopold-Robert 51

LA CHil lX- DE-FONDS

¦ i Vil \ \ . 7-, -»»Ja* *̂ijK[w '  ̂_HF̂

Pantoufles
!!•¦¦¦¦ ¦¦¦¦¦¦¦ ¦¦¦ ¦

Confortables
EN POIL DE CHAMEAU ET FEUTRE

SONT AU COMPLET

¦ MAISON 

VON ARX&SODER
2, PLACE f.EUVE. 2

_f'!Pijiy*̂ 5  ̂ 'î ^̂ '*!̂ B?? '̂'

. . __. - . .. —_ —

Balancier
On demande à acheter 1 ba-

in ncier , d'occasion mais en bon

I

état , vis de 70 à 80. — Faire
offres à M. Paul KçllU-xunn .̂r rue
du .Crêt 20. 25438

| Bouteilles et Chiffons
Toujours acheteur de bouteilles ,
litres et chiffons . pir n'importe
quelle quantité , ainsi que vieux
ter et métaux , caoutchoucs, etc. - ,
S'adr . à M. Alfred Devenoges , rué
des Fleurs 2. Uue carte suffit. |

ierAV]S-*i
L» Direction de Police rappelle aa publi c les dispositions

les articles 9 et 10 du Règlement général de Police ainsi
conçu : .

A BTICT.E 9. — n est interdit de jeter des pierres, honles de ceige
et autres projectiles dans le» rues et place» publiques , ou coutre
les personnes ou propriétés.

A HTIC'.E 10. — Il esl interdit d'établir des glissoires sur ta yoie
publique et de Baisser avec toute espèce de traîneaux sur les routes,
aux abords de la localité et dans les rues en ponte.

L'usage des patins est interdit sur les trottoirs et dans les rues
â forte pt-nie. La Police pourra en outre empêcher partout où ceux
qui se livrent à cet exercice compromettraient la sécurité et la tran-
quillité publique.

Sur plaintes réitérées du public, le chemin de Pouillerel est in-
terdit aux luges et bobsleighs.

Les contrevenants seront rigoureusement poursuivis.
25609 Direction de Police.

¦*" Mâîtigsi© OUTIUN
Une maîtresse ouvrière, sérieuse et énergique, con-

naissant les petites machines, perceuses, fraiseuses , eto,,
est demandée de suite pour la direction d'un atelier de
20 ouvrières. Très bons gages, si la personne convient.
— S'adresser par écrit, sous chiffres S. 25559 S.
au bureau de I'IMPARTIAL. 25559

Machines à fraiser
les pas ds vis

A vendre 2 machines à fraiser
les pas de vis, système c Bre-
guet », i l'état de neuf. — S'adr.
chez MM. Segessemann & Co. à
St-Blaise. 24884

-Gra aille

PENSION
en pleine activité , est à remettre
pour cause de mula'iie et cessa-
tion de commerce. Affaire très
avantageuse et de bon rapport
pour preneur sérieux. 252'26
S'adr. au bureau de 1'IMPART [AL .¦nus
Â VP H *iPP une mstr-hlnt .  à

ICUUI O oauouueravec lui-
lancier et établi. 25468

A la même adresse :

Oa engagerait ,"_&"ïïr'
écoles.

S'adresser à M. Lucien Gira rd,
rue du Parc 7, à la Fabrique n'ai-
guilles . 254ti8

Munitions
A louer de suite pour atelier de

muni - ions  tOti tù la maison rue du
Rocher 11. — S'adresser à M.
Alfred Guyot, gérant, rue de la
Paix 43. 25449

jlL'MLÏ.aK la
de nouvelle récolte , 5 à 20 kilos,,
lr. l .'ÎO le kilo . 35 kilos et plu».,
fr. 1.10 par kilo , contre rem-
boursement. — Jardinaire «Au».
Sckwameu-liiigeu (Zurich). ('«9*1



PETIT LOS AL
au centre de la Ville

A LOUER pour le 31 Décembre MI6. — Convien drait
pour menuisier ou peinlre-gyps p inr , éventn p llej riflnl comirie
entrepôt- —'S'adresser Elude Jaquet & Thiébaud, no-
taires . Place Neuve iî. 24.-161
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|É CAMISOLES -- CALEÇONS - COMBINAISONS tl
*^w4 pour Dames et Messieurs l-ffl̂
(è># #l*i)
» GANTS -- BAS -- CHAUSSETTES ) m
S PANTALONS RÉFORME --  JUPONS ¦ JI'wk i :— mM0J SWEATERS et COMPLETS ROBETTES JERSEY ~p« JcJpJ
'&$ Garçonnets ;--3  ̂ Fillettes y?^
iSÉS MARINE, ROUQE, NATTIER MARINE, ROUQE, NATTIER SlÉS
'/A/ . / / ?  ? NÙaX

1 \ . JAQUETTES ' §
®M ARTICLES POUR SPORTS ARTICLES POUR SPORTS J ĤfjÉÉ ~ «yy> Echarpes, Bonnets, Guêtres, Bandes molletières, Sweaters "y y -,

mÀ>. ¦ __ m ^ Am marn p ¦ ¦ Mm Ma SE
m W a %M §%. EH Ta Ësa ba B» w
$l(f$ Suce. W. STOLL - Rue Léopold-Robert 4 «H
-_£**_J ' '*<P ,̂c« v / *<8?T?>-- aSS8Sl ,-iSX _; -̂sfV>-N J-SS-J A '€ V%**a Sf to S'W 'y. JSSS <"a«"-sx. .«SSS «-VV oSSS! i«f>V ŜS» .<">?V>\ M'y ,  / 'f f ? -. jgïgg!-. / ' { 'f ? ': iff o j !'i"fy- > Mb '.'ff'?:«%»%w ?» ?» ̂16 t» S» t# î» fp f»w?wî mifwĈf^  ̂<MR w C#1K c?HK «RK éEBe wffk WSmmi

*Tmlll l lll ¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦ ¦l̂ iWMWMMWI »

I

Bouctieris - Charcuterie |

Ménagères, y
Si vous voulez sauvegarder Vos intérêts, n

servez-vous dans nos magasins, vous rece- H

Marchandise de Premier choix 8
aux plus bas prix. Nous n 'avons exclusi- | '
vement que du bétail suisse de première Bi
qualité , et, pour le rayon de La Chaux-de. M

tm Pot\à&, il est bouchoyé aux Abattoirs de KJ

H Tickets d'escompte sur tous nos articles. pi
V\ La Direction , BELL S. A. • |
lui Ev3

IOM a une vieille le
6 FrcniM.ETC>N n* n mi 'A im AL

PAR

AMÉDÉE DELORME

Ca présence du commandant était cause ce-
pendant que ces entretiens s'animaient souvent ,
j usqu'à devenir orageux. D'une culture primiti-
ve, imbu d'antiques préjugés qui s'étaient for-
tifiés au cours de sa carrière, il se choquait des
saillies généreuses et hardies du jeune étudiant:
mais Lucien ne s'en laissait que plus emporter
par sa fougue , malgré les opportunes inter-
ventions de sa tante et les regards effrayés de
Jeanne, qui , connaissant l'obstination de son
père, redoutait un éclat et peut-être une rupture
irrémédiable. Lucien, d'ailleurs toujours cour-
tois, déférent et maître de lui , se laissait at-
tendrir à temps par les mines inquiètes de sa
ipetite amie. H baissait galamment pavillon de-
vant l'autorité de l'âge, secrètement fier d'a-
ifvoi r eu l'occasion de déployer sa naissante élo-
quence et exercé sa logique intransigeante de
îVingt ans. Cette tactique, à vrai dire incons-
-ciente, avait le plus heureux effet : Jeanne l'ad-
mirait, lors même qu'elle ne comprenait pas
très bien ses transcendantes dissertations, et
elle lui savait gré des égards qu 'il finissait tou-
j ours par témoigner à son vieux père. Elle s'at-
tachait ainsi à lui de toutes les forces de son
j eune coeur, et Lucien l'aimait peut-être autant
pour cela que parce qu'ele était réellement ai-
:m?b;e.

Cette fructueuse année fut couronnée par de
rR-^is-i^s vacances , qui s'écoulèrent à Saint-

Félix, avec une échappée de quelques jours à
Luchon. Le séjour aux champs, sous les ombra-
ges du parc en amphithéâtre de Saint-Félix dé-
valant jusqu'aux bords herbus de la Garonne ;
les excursions dans la montagne, aux istes ro-
mantiques et célèbres du lac d'Oo, de la vallée
du Lys, du Port de Vénasque, tout cela grava
au cceur des deux j eunes gens de poétiques im-
pressions, teintées de mélancolie à la pensée que
bientôt allait commencer pour eux une épreuve
sévère. Lucien avait en effet à accomplir son
année de service militaire.

Vers la fin de septembre , il fallut songer à se
quitter. Le commandant Duboul , malgré 1 es
agréments . de la généreuse hospitalité de made-
moiselle Evelin , regrettait un peu ses habitudes
citadines, et il se sentait aussi envahi par quel-
ques préoccupations moins égoïstes. En dépit
des adroites explications de Lucie, i| ne prenait
pas complètement le change sur l'étrange indif-
férence de M. Lasvignes envers son fils.

Il s'inquiétait de voir qu'à l'approche de la
maj orité de Lucien son père ne se manifestait
pas davantage. Il jug eait tardivement qu 'il y
avait eu quelque imprudence à laisser éclore
dans le cœur de Jeanne une amourette , qu'il en
faudrait peut-être arracher ; mais il comptait sur
son autorité pour mettre bon ordre à tout, s'il
le fallait.

Mademoiselle Evelin aperçut le germe des
difficultés futures dans la gêne et la froideur qui
marquèrent la séparation. Elle en souffrit pour
Lucien, mais elle entrevoyait bien d'autres pei-
nes dans sa vie. Elle écarta ces sombres pen-
sées pour jouir pleinement du répit qui lui était
accordé j usqu'au j our du départ des je unes cons-
crits.

Enfin, après deux mois d'une douceur infinie ,
l'heure sonna. Heure douloureuse , et pourtant
mademoiselle Evelin sut contenir ses larmes ,
Stoïquement, devant celles de son neveu. En

s'éloignant, il put la croire Insensible. Il eût été
détrompé, s'il avait eu le loisir de revenir sur
ses pas. Elle éprouva un déchirement d'autant
plus cruel que, par une étrange coïncidence qui
raviva son éternelle blessure, Lucien partait
pour la ville d'Auch, où le poète Georges Au-
tier avait passé son enfance.

II
Mademoiselle Evelin avait un caractère trop

fortement trempé par le malheur , pour s'aban-
donner à une tristesse stérile. Afin de tromper
l'ennui d'un isolement qu'elle n'avait j amais
connu aussi complet, elle appliqua toutes ses
forces, physiques et morales, à préparer de son
mieux l'avenir de son pupille absent. En at-
tendant , elle trouvait sa récompense immédiate
dans les bonnes et touchantes lettres que le jeu -
ne soldat lui écrivait régulièrement chaque di-
manche.

Dans les premier stemps, il avait bien laissé
percer quelque tristesse, presque du découra-
gement et du dégoût. La cohabitation avec des
inconnus ; la promiscuité de camarades d'é-
ducation et de caractère fort différents des siens
l'avaient d'abord surpris , froissé, meurtri ; mais
il avait réagi, railknt lui-même avec humour
ses délicatesses d'enfant gâté, ce qui lui donnait
texte de rendre hommage à l'exquisité de son
éducatrice. Il s'était vite cuirassé contre les
vulgarités de son entourage. Tout en gardant
des dehors de bonne camaraderie, il avait en
quelque sorte replié son âme ; il en réservait
l'expansion pour les causeries hebdomadaires, et
il s'était proposé son milieu nouveau comme
un sujet d'études curieuses. Il se vantait enfin
d'aporendre à vivre.

« Vois-tu , écrivait-il , oh ! sans reproche, loin
de là , mais tu m'as vraiment trop choyé. J'étais
tenté de croire , auprè s de toi , que tout devait
se plier , sinon à mes fantaisies , du moins à mes

goûts, et il faut bien s'incliner Ici sous la disci-
pline, se ranger à la règle commune , "se r-.si-
ger au rôle de parcelle active — quoique obéis-*
santé — dans cette grande collectivité du ré-
giment. Je le fais sans regret , en considération
principe d'abnégation nécessaire à l'existence
d'un tout utile , — indispensable à la vie d'un
grand peuple. Les détails infimes parfois me
répugnent ; mais j e ne les regrette pins, quand ,
bien astiqué , propre et correct , je suis à mon
rang sous les armes. Je n'ai plus la rancœur de
ma petitesse, mais la conscience de la force
du beau régiment fait de la réunion de 1,800
hommes tout pareils à moi. — Je me rends
compte aussi de la beauté du devoir obscur
et de la nécessité de s'y conformer modeste-
ment pour être un membre digne du pays, de
•la société, où est le sort — où Dieu — nous a
fait naître. Je me sens d'ailleurs déj à récom-
pensé. Il me semble que, de ce déploiement sur
moi-même — dans la réflexion solitaire au mi-
lieu du mouvement et du bruit — je sortirai l'es-
prit à la fois plus fort et plus agile , concentré,
plein de ressort et prêt à prendre essor. — Tu
vois que j e ne suis plus l'enfant volontaire . Irré-
fléchi, dont plus d'une fois tu eus à te plaindre.
Je suis tout à fai t raisonnable , et je sens qu'au
bout de cette épreuve je serai déjà mûr , capable
enfin de devenir bientôt un chef de famille , sur-
tout avec une digne compagne comme celle que
tu me réserves, mais dont le plus grand mérite
est peut-être à mes yeux de t'aimer presque au-
tant que j e t'aime. »

Ces témoignages de reconnaissances péné-
traient le cœur de mademoiselle Evelin et l'eni-
vraient de sensations étranges. Elle ne songeait
pas à s'enorgueillir de son œuvre ; mais , quel-
que caché qu 'il fût , elle connaissait le .«*ecret de
l'origine de Lucien , elle , et toujours elle voyait
dans cet enfr.nt, non pas son neveu seulement,
mais aussi le fils de l'amant perdu.

Jeune prçon
libéré des écoles , est demandé
comme commissionnai re par les
Services Industriels. — S'adresser
rue du Cnllèen 80, au 1er étage.

Voyageurs et Commerçants
ayant une lionne clientèle ds
campagne gagnent (O.F. 5173)

fortes provisions
nar la vente d'un article de mé»
nage — Ecrire Cane postale Gare
centrale Zurich No 17877. &>=>37

RUEFF FRÈRES
Rue Léopold-Robert58

offrent place de

Visiteur-
Lanternier

Remonteur de rouages
pour IS lignes ancre , bonne qua-
lité , esl . demandé de suite. — S'a-
dresser au Comptoir t La Rai-
son », rue de la Paix 3. 25393

$ ACHAT de déchels de

Papiers et Cartons
A. BESSON

rue Purry 4 Téléph. 5.39
NEUCHATEL 25524

Wmm~ Les envois doivent
ôlre adresses en P. V., (Isire
de IVo.iclaàlel. OF-73U-N

La FLEURIER WATGH Ct
demande de suite

2 bons

Tourneurs
sar boites métal, poar machine;
a Dubail » ou Revolver. Travai
suivi et bien rétribué, aus piècei
ou à la journée. 2525!

Jaugeuses
Bonnes ouvrières fangeuses sont

demandées par la Fabrique OM-
NIUM, rue du Commerce 130, au
ler étage. Fort gage. 25240

Montres
On demnnde bon termin-Mir

pour grandes pièces soignés 2'i/ liî.
On fournirait boites et tnouve-
jtienls. Payables au comptant. —
Offres par écrit , avec prix , sous
chiffres A. A. "a'iOâ, au buieau
de .'IMPARTIAL . 25305

Association
«fferte à Fabricant on Termineur
sérieux , par commanditaire pou-
vant procurer coin mandes ets'oc-
cuder au besoin , partie commer-
ciale. Apport IO.OOO frs . ou plus.
Ecrire sous chiffre s B..H. U.II O'i
an bureau de I'I MPABTIAL . 25102

MUNITIONS
ATELI ER bien organisé

cïierclie des EMBOUTISSA-
GES laiton 20 à 45 mm. —
Faire offres par écrit , a M.
Yanctier. mécanicien , rue dn
Rocher 21. 24919
Contre-Maître
Mécanicien
Dans nn Atelier s'occu pant de

tournages, tlécollelajtes. fi-
lelageN , un demande un bon
con tre-m al ire, connaissant bien
la .parlie, capable de faire l'outil-
lage et de diriger sérieussment
dn travail en séries. La direction
d'une vingtaine d'ouvriers lui se-
rait donnés. — Offres écrites,
sous chi ffres B. ». 34885. au
bureau de I'IMPABTIAL. 24885

Désirez-vous
faire un cadeau utile et joli ? Visitez le nouveau

Magasin de Sellerie, rue 12
Grand choix de Saos d'école pour fillettes et «arçons . Serviettes,
Saos de touristes, Saooones pour dames . Porte-musique, Porte-
monnaie, QreloUières pour enfants . Articles d'équitation, Guêtres ,
Cravaches, Eperons, etc., etc. — Articles d« fabrication solide
et soignée. — Réparation*. Se recommande , Jean WEBER.

N.B. — Le magasin restera ouvert jusqu 'à 9 h. du soir pen.iant
le mois de décembre, le dimanche jusqu'à 6 h. 24(iî5

Exposition snagiÉ p
* du *

Berceau d'Or
11, Rue de la Ronde, 11

en Chaises et Tables d'enfants, Poussettes et
Berceaux de poupées, Chars et Chareites, Che-
vaux a balanço ires, Jeux et Jouets. Superbe choix
de POUPcES en tous genres. Maison spéciale pour
Poussettes d'enfants. Choix immense. Bas prix.
25000 Se recommande, Oscar GROH.
_ l _ i  I Illl ¦ ¦ I I !¦¦ ¦II.-.-.-.-.-1.-1MIII ¦*—!¦¦¦ Il Mil .» ¦¦¦ Baux à loyer. Papeterie Courvoisier

Mi.ffa N in de Tî N-IIIS et Confection pour bomme, demande
pour commencement janvier, un hon

COMMIS - VENDEUR
sachant faire les devantures et connaissant à fond la branrhe. —
Offres écrites avec prétentions et certificats,' Cane postale I7S I".
«¦l.lniifi-. P C7.a J 25ô-'9

Ateliers et Bureaux
' .,. -¦'. ;• Ç

*\:\ * » m

Dans immeuble à construire , à
proximité de la Gare de La Chaux-
de-Fonds, on offre à louer ateliers
et bureaux. Surface , 350 mètres
carrés par étage. Aménagement
intérieur au gré du preneur. Con-
fort moderne. — Pour renseigne-
ments et plans, s'adresser à OT.
Ulrich ARN, architecte-construc-
teur, RUE DE LA SERRE 81, La
Ghaux-de-Fonds. • •
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Remonteurs
sont demandés à la Fabrique Bar*
bezat-Junod, Crétêts 69, on sor-
tirait remontages 13 lignes à do-
micilB. ' 25508

Travail
cle soir

Quelques ouvriers , avant si pos-
sible l'hiibiUide des machines,
pourraient être occupés tous les
soirs. — S ailresner â l'IMne
de» Reçues, rue du Gre-
nier IH. " P 'J89I2U '..5461

Jeunes filles
Plusieurs jeunes filles trouve-

raient engagement inimédiat pour
travaux faciles. — S'adresser î
rilKine de.-» Kieçue-»*, rue du
Gronlor 1W . P .'8S)|'S G fSifi»

MECANICIEN
Mécanicien , ayant diri ge p,n,

sieurs Usines de munitions, ca-
pable d'installer quel l e  entreprise
que ce snil de ce genre, cherche
aNSociitlion. — Rrrire smi*chiffras <.. Z. *i5l8t), an bu-
reau de I'I M P A R T I A L . 2:I 'I M9



CAISSE D'ÉPARGNE

Coopératives Réunies
Les COOPÉRATIVES RÉUNIES

viennent de décider une premiè-
re émission de |

Carnets d'épargne
à dépôts hebdomadaires obligatoires

pendant 3 ans a 4 72 */•
Système du Crédit Mutual Ouvrier de la Chaux-de-Fonds

' Les coopérateurs désireux de se faire ouvrir on on
plusieurs carnets sont prias de se faire inscrire au
Bureau figs COOPERilTIVES RElfîlIES, rue flela Serre 43.

Pour plus de détails, lire « LA
COOPERATION » (4tne page) de SAME-
DI prochain. 2i«2i

———¦—a¦—-———•—¦

On demande à acheter des

pour machines à goilloclier
Faire oflres par écrit , soùs chiffres P 3523 P, â

Publicitas, S. A., à Porrentruy. -bb2S

Acheveur
d'échappements

pouvant occasionnellement occuper le poste de visiteur, serait en ¦
gagé dans bon Comptoir de la localité. Fort salaire.- Engagement
à volonté. Entrée époque à convenir. — Faire oflres édites , sous
chiflres P. ggggg C» à l'ulilicitaw S. A. à i A (*liaux île l'onds

âaaaaaaaaa âBaaaaaa«aaaaaB».»aa B̂«B B̂-aa»a«-BaaB»Baaa.

Le Comptoir DEGOUMOIS
11, UUE UE L'AMtOUE, U

engagerait de suile un
ACHEVEUR D'ÉCHAPPEMENTS

ponr 10Va et 11 lignes ancre (( Robert». Place stable et bien
rétribuée. ; ; ' . . ; .  25377

Maison F. Leuzinger
Suce. F. WILHELM

¦ _A. CIIiTtUX-DE-FOlVDS
RUE NEUVE 1 —* —» -¦ : 

RUE NEUVE 3

f é a (Maison la mieux assortie

Tapis -Trousseaux - Rideaux
J^XBBPH P3-?̂  v ' 0* ' v î̂*- ?̂"*-1 ^̂ ¦i| T*1 IBSvaV^iffiwSwi WHpKRïïBBBflHHi JU4W-NSHHWHMHI

Nous cherchons pour Département

Décollages e! Tours automailpis
CONTRE-MAITRE

connaissant hien la partie. — Adresser' offres écrit»» , avec références
et preieutions, a P-8I59-.V 2522»

jjjjjjj "IRTllil" MlÉj (Mâtei)

f IMPORTANTE FABRIQUE de décolle-
tages, cherche
L F * e

rour apprendre à servir les machines
a BROWÏT & SHARPE B. Bon salaire et
contrat pour quelques aniiêss. — Offres
écrites, sous- chiffres A. S. 25053, au hu-
reau de I'IMPARTIAL. «a»

Etude de He. A. Ml», notaire à ST-IER

Vente publimie de bétail
Lundi 11 » décembre 1916, dès 1 heure de

l'après-midi , eh son domicile, M. Christian Blaser,
propriétaire et forgeron à la Ferrière, vendra publi-

; quement et volontairement pour cause de remise à
bail , savoir :

7 vaches fraîches et portantes, 4 génisses por-
• tantes, 2 génisses de 8 et 18 mois et enfin 1 jument
de 7 ans. ¦ l

3 mois de terme pour les paiements.
St-lmier, le 6 décembre 1916.

Par commission ,
• P 6744 J 2SS3Q A. Jolissaint, not/

EDCfeères de Chevaux et de Bétail
aux HAUTS-GENEVEYS

Samedi 9 décembre f f t l A , dès f heure de
J'apré»- m im", M. Albert UHAKUT , piopriélau e, expo-
sera en vente publique à son domicile :

3 chevaux de travail , très bons pour la forôt , 1 che-
val de selle et de voilure de 3 Va ans , . jument à deux
mains, excellente pour le service, 1 poulain de 8 mois de
bonne ascendance , 2 vaches fraîches 4 vache» portan-
tes, 4 •génisser-., 1 taureau de service d' un an , 1 beau
**yeau-»énisse, 1 beau veau-taureau , ' § bœuf et S
vaches crasses, 5 moutons, 5 brebis poiUu.es , IO
poules, 1 bon chien de ga rde.

Trois mois de ternie sous caution. Escomp-
te au comptant.

Cernier. le 5 décembre 1916. 23417
R-855 N Greffe de pnlx.

Ratières lumineuses
FABRICATION SUISSE | wUlQ **S£ lllf SS

Certificats d'origine légalisés
Grand stock toujours disponible

EMILE BLUM - BRANDT
RUE DU DOUBS 161 TÉLÉPHONE 9.42

Peut Industriels on Entrepreneurs
»

A VENDRE 19 colonnes de fonte de 3 m. 33 et 8
dites de t m. 28 de longueurei 15 centimètres de diamètre.
Prix avantag eux. Disponibles immédiatement. Convien-
draient pour constructions industrie lles. — Ponr traiter ,
s'adresser à l'Intendance des bâtiments , Château de
Neuchâtel. 25398

La Fabrique INYIGTA demande on

VISITEUR
de finissages

pour 10 lignes. 25352

ON DEMANDE UB 25207

bon Horloger
connaissant foutes les parties de
la montre, pouvant se charger de
RHABILLAGES de tous genres da
pièces et connaissant si possible
le jouage de la boite. — Offres
écrites aiec certificats et réfé-
rences , sous chiffres L. H. 25207
au bureau de ('IMPARTIAL.

Faiseur jFcfampes
Bon faiseur d'étampes, connaissant à fond les étam-

pes de forme, pour acier et les roues , trouverait place
stable et bien rétribuée dan$ Fabrique d'horlogerie
très bien outillée. De préférence, personne célibataire .
— Adresser oflres écrites, avec prétent i ons et copies
de certificats , sous chiffres A. S. 25520 au bureau de
I'IMPARTIAL. 233-iO

?+????????$??????*?*
! Pingeon & Quartier !
J LE LOCLE: 4
? : #
4  ̂ Pour les Fêtes, grand choix de .£

? Pianos Harmoniums J
? Violons Mandolines •#
* Guitares Zithers J
•# Flûtes - Clarinettes - Etuis *#
? 4bX Prix défiant toute concurrence 

^????????»:???????*»?

EMPLOYEE DE BUREAU
connaissant à rond la comptabilité 'améric aine , ain«i .que la
correspondance relative a ce poste, sachani éciiie à la
machine et si possible la sténographie
est demandée

dans importante Fabri que d'Horlogerie.
Faire offres écrites , sons chiffres P. 2353 U., à

Publicitas S. A., à BIENNE. 25 .02

Belle USacalature. Papeterie Conrïoisier. K»^

. •***- _ J • ? . . . . .Aptici?ordïaiSï.es I - HII I PDPIIDn^ I TRANSFORMATIONS 1
dans tous les genres S A IU ' ItJï SL*! llJh'i J f '^Snl» î flfilC Sin?!H raDUlPSUIY

de FOURRURES j "" ¦«¦»« 311»» j UUI5 pOUP IfldlILCdUA
1 ' I §~W" CASINO "•¦ ! ' 

++*++*++*+*++**+++++++*++*++**<>i>*4+4>mt>+**+ff +

Dernière s NOUVEAUTÉS en MAGASIN
TÉLÉPHONE N° 13-93 Se recommande, F. CANTON, Fourreur.
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Pendant le lis de Décembre g
ons invitons nos honorables clients à faire autant qne possible Êm
j urs achats le matin, ceci dans leur propre Intérêt, car ils seront ïl§
romptement servis. «*&**-. -»---'*-M»m^ I i

Il est également recommandé de ne pas attendre les derniers W§i
)urs, le choix étant actuellement au grand complet. S

Dès samedi 9 courant, nos magasins seront ouverts chaque 9
)ur jusqu'à 8 heures du soir. B

m mmmim ÉiOflCrif fi fiOPIFF n **- BffiL - in* lagaii yflUiJLll U VlïtLlS 1 »¦-» M

COMMANDEZ .̂ ^^dès aujourd'hui J__T _ Ŵ \_t3^_̂ $V̂
 ̂visite

l̂ a*t^0**>m»*l**0^*l*****+****it̂ ****

et de souhaits

l'IMPRIMERIE
* 

COURVOISIER
PLPICE DU MRRCHÉ Lfl CHflCIX -DE-FONDS
m̂ m̂-mÊ m̂Êt Ê̂_*0-~m~*'̂ mmm<mmÊ~*¦¦«•«fa ¦«^̂ ^̂ ^w î» *̂̂ -***-*̂ .»-*'**--**"**» ™̂̂ ^»*̂ ^̂ ^̂

E>eau choix de cara ctères modernes
Cartes blanches et fantaisie

g»F- SPÉCIMEHS FRANCO SUR DEMANDE

V ILLA
A louer à NEUCHATEL , pour

fin jui n à 10 minutes du centre
d: la ville , aux abords immédiats
de 2 lignes de Tramways, 1 belle
«illa , style Italien , avec j ardin d'a-
grément et superbes conifères , at-
tenant à un verger et pêcherie en
pleine la-aur ; le tout avec m
sup erbe sur le lac et les Alpes.

26*17
à'iulr. au bureau de I'IMI'AH ïUL.

= CABINET DENTAIRE =

Léon BAUD
Rne alaqncl-l'roz "J7 Mai«nn de la Conmommalta--.

XJA 0.*EC-ifiLTT*2C-I3JE3-3e,OrC*3Diai

16 ans de pratique chez M. H. Co'ell. 3 ans chez ies successeurs.
Spécialité de PROTHÈSE DENTAIRE

Dentier (haut nu br i depuis Fr. 60.—. Fournitures de Ire qiulll*
Damier co.iip.t-t depuis . . Fr. 100.—. Travaux garantis par écrit,

Transformati ons. Répa ration-*
Eittr*ctions. fCSC Plombagea. i

I EXPOSITION
\W de

ê% Nous venons de recevoir un envoi de Complets, Pardessus et
rA-jt ^ I Tlcfofc  ri /* ls

g 11 ni s nu hhil ira f
f y que nous mettons en vente actuellement* ï£

M ¦'¦¦ ... CES COMPLETS ET ULSTERS SONT TRÈS CHICS, I

M HABILLENT. BTEfl ET ONT LE GRAND AVANTAG B I¦HT -a-.-.-—™ >MMMM"W*' ~̂"̂™" ¦¦' ¦̂ ¦•̂ ^̂ .-.-a-aw p£

S D'ÊTRE TRÈS SOLIDES ET PRATI QUES I

H Modèles nouveaux et exclusifs Voir nos étalages et comparez nos prix g

g GRANDS MAGASINS RÉUNIS I

I Cité Ouvrière
I Belle Jardinière
1 58, RUE LÉOPOLD-ROBERT
HB. .%««-» >r *f «--î- !¦'•¦'' •  ¦ • ' ' »>•

H' -' LA- OHAUX-DE-FONDS

 ̂ ¦¦¦¦ ,„,/
lithographie (Imprimerie

FONDÉE EN 1856
1

C.-A. Miartin - Monta ncloii
- ; Successeur d© A. CHATEAU 

Le Bureau se trouve & ''ANCIEN , MAGASIN, rue LÉOPOLD-ROBERT 25-a

Seliare "S? gmches

II a gasin
à louer

Un bean magasin , avec loge-
ment, chambre de bains et vas-
tes dépenna- es, fut à louer, à la
Itue l.éo|i<ild-ll»bcrt, à Ln
(àliHux-de -FoiMR , pour le 80avril
1917. Condition» avantageuses .

S'mirpser à l'Etude <i«s Notni-
ren Italie, rue ne la Promena-le 2.
à La UUaux-de-Fonds. 24533

IIIVan en ve-°n'' "rt franné ,asi vau bonne qualité, à fra.
95. — R'ailiesBer i A u B >n Mobi-
lier », 68. rue Léopold Hubert.

I " I
I PORCELAINE - FAÏENCE I
I CRISTAUX - VERRERIE I

L TIROZZI
i 21, Léopold-Robert, 21 I

I ARTICLES DE MÉNAGE I
I EN TOUS GENRES I
H a^H

BBH.BiHHIHHHIiHHH^HHiBI^HI B̂HiHHHHHHHBHi 9̂H^ .̂. ÎHH ĤH^HHH^^^HHk

~L *M. ttW.JX W. r̂*9MMJE ;
- Compagnie d'Assurances sur la Vio

= «K-ïEIWJE m^_K ZZZ
FONDÉE en 1872

Sous le contrôle du Bureau fédéral des Assurances à Berne
mm n i ¦

Assurances Rentes viagères immédiates j
mixte avec on sans danse d'invali - TARIF pour HOMMES j
due au décès â primes viagères ou A 60 ans . . . . . . . fl,S69/»temporaires à Terme fixe ou A 65 ans il.41%Dotale pourconsiilutiond' uu capital . A 70 ans . . . . . . .  l"»,10°/«
en faveur dVnfanls. A 78 ans i7.62 °/«
Combinaisons diverses. Le la i ifpourfemmes estun peu inférieur

Rentes viagères différées ponr pension de retraite *) partir d'nn Ses
fixé par le contrac tant. — Rentes immédiates sur deux têtes*

La Compagnie dispose dans ses caisses de 122 fr. pour,
chaque 100 fr. do valeur acutelle de ses engagements.

La Direction, 10 rue de Hollande , à GENÈVE , Tél. 39-47,
répond immédiatement à toute demande de renseignements concernant
les diverses opérations d'assurances. j

Agent général pour le canton de Neuchâtel : M. Henri HU-
GTJEN1N, rue Jaquet-Uroz 60, La Chaux-de-Fonds. Téléphone
5.77
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^^^/m^J \. DERNIÈRES CRÉATIONS I
«ffiftStSTl / KARPC nu HII SE|f II' / UUKI^ Il B/t L I
V , Eu TOv i BLOUSES et CASAQUES I

\ -PqLta, ''U?3 Y SOCIÉTÉ ANONYME DES GOANDS MAGASINS i

TT GRO SGH & GREIFF
V LA CHAUX-DE-FONDS |

i " '

»|C-|OT
»
ff-|̂ -»tW-ffyi»^^ j

TABLIERS )
EN TOUS GENRES 1

pour Dames et Enfants I
Choix immense Dans tous les prix \J

Cols, Mouchoirs 1
et pochettes I

Hrticles pour Belles B
g  

feMÉ

Au Magasin de la l '

B 
Fabrique SONDEREGGER & Cie §

5, Rue Léopold-Robert, 5 t g
—o- Téléphone 14.68 —o— 25625 j f!

§ "̂ ;®p *flJL» J fS
Maison de. eommission demande offres intë res-aantes de Fabri-

cants suisses. UoininercRB de hois, ete. p 8139-7 25118
maille & Cle, 97, rue Lafayette. Paris

Pourquoi
acheter au dehors ce que vous pouvez obtenir à meilleur
compte sur place ?

W 'NIIELLINE"
miel artificiel de labK môme parfum et arôme que le miel
pur, en bidons de 7, 10, 15, 20, 30, et 50 kilos. 25U23
ij.obrrt »J ACOT, Représen tant , rue du Hnnhs 11 7.

^̂ sw Université de Commerce de la Ville ds St. Gall
/ $ %_~~^&SL Subventionné par la 

Confédération Suisse
f r / x b J à âf \ Ç \  Sous la Direction de là Chambre (Je Commerce de St. Gall
[r ( k§f1 [ ) ¦ )  **es semestres commencent milieu Avril et commencement Oclobrs
V*V v l/A J J*J === Programme des cours par le Secrétariat ¦

\à>&Zs -̂y Commerce, Banque, Industrie, Enseignement commercial. Administration ,
V^ALÂ  ̂ Assurance. Cours de réviseurs de livres. *%ui"**

Belle Macnlatare. Papeterie Courvoisier , ̂ 4i *>• - . ' • . •

t

ln-MQBnitBle ie l'iist
88, Rue du Paro Rue du Paro, 88

A. DISTEt-Y, successeur

Viande de premier choix en

Bœuf - Génisse

Porc et Mouton
Jambons cuits et diverse Charcuterie

Se rec ni mande.

Un Sauveur

Stepp. Stomac
'.e Rr. D. Bickflelil Milwnnkne à
fr. 3 la boite, accompagiiee tle la
notice explicative.
SUCCÈS SANS PRÉCÉDENT

Dépôt :

Pharmacie Monnier
I M Clinn-a-de-l'on il s 23643

LIBRAIRIE COURVOISIER
PLACE DU MAKCIII?

PSAOTISRS
de tous prix , appuis les reliures

:; les plus ordinaires ::
jusqu 'aux tilus riches.

PSAUT IERS toile et peau
de mouton.

PSAUTI ERS maroquin
soignés.

PSAUTIERS yelonrs.
PSAUTIERS peluche.

Chants * évangéliques
Bibles. Nouveaux Testaments .

Tableaux bibli ques. Celluloïd , etc.,
- Ouvra ges pour Catéchumènes •Rapp elle-toi , etc. - Caites Bibliques

L'Atelier
et le Magasin

occupés par M. T0SETTI , cordon-
nier , avec un app artement de. trois
chambres , cuisine et dépendances ,
rue LÉOPOLD-ROBERT 28-b , sont
â louer pour le 1er février ou
époque à convenir. Prix annuel ,
fr. 875.-.

S'adresser pour tous renseigne-
ments à TEtoce du notaire AL-
PHONS E BLANC , rus Lépp old-
Robert 65. ... . . 25075,

MF- 'S-i-iTJiliI'ĵ aWtBj*^  ̂ 'BfflEBJBj'B'a.- ' aBEffi 3̂BHBBBflflBBB-8I.M8g3iliBl.̂ ^s *-*¦¦ ¦ • ¦ ¦ > * > ¦ ¦• - _ ' *"*.y '
J '* ¦

MB . - BB



Scierie
installée toute moder-
ne, dans le Vallon de
St-Imier, se recom-
mande pour le sciage
de grumes, de tontes
essences.— Eventuel-
lement, on serait dis-
posé de la louer. —
Offres écrites, sous
ciliffres O. K. 25618
tu t-jnreau île I'I MPABTIAI .. 2561 H

I.A l'.V ISl t tQUE

L BElï-IOlEU Bienne
engagerait de suile ou époque à
convenir de bons 25612

remonteurs
d'écha pp ements , de finissages el
de mécanismes , pour piéces 10 V.
lignes ancre. Travail assuré et
lucratif. 25612

Munitions
QUI serait disposé à entrepren-

dre ie TOURNAGE en grandes sé-
ries d'une petite pièce facile (ba-
gues laiton). — Adresser oflres
par écrit , sous chiffres F. M.
25626, au bureau de l ' IMPAR -
TIAS. 25626
Un bon HORLOGER
connaissant bien l'échappement , le
réglage et la répétition , trouverait
piace de

Rhabilleur
dans ( 'AMERIQUE DU SUD. Place
d' avenir. Bonnes références exi-
gées. — S'adresser à M. CH;
JEANNERET , rue Numa-Droz 63.
IA CHAUX-DE-FONDS. 25470

gf&LS
propre et active eat demandée , d-1
suite on à convenir, pour aider à
la cuisine et aux travaux du mé-
nage. Bons ij :iges et vie de famille
assurés. — S'adress«r Hôlel de
la Groix d'Or. I.e Locle. 9542 ,-

Cadrans
La Fabrique RICHARDET, Tou-

relles 25. demande pour entrée
Immédiate : 2 PERCEUSES , 1 LI-
MEUR, quelques JEUNES FILLES
et JEUNES GARÇONS, en outre, des
POSEUSES DE PIEDS pour travail
à domicile. 25494

Bouchers, Charcutiers,
Fromagers, etc. !

Demandez le Tableau

f ëareme de §riz
permettant de trouver instanta-
nément le prix de toute marchan-

dise, de 50 gr. à 2 kg.
INDISPENSABLE a tout

COMMERÇANT '
Pertes de tempo évitées
Célérité et exactitude

des prix
En vente au Dp »¦ __

prix de: ->••  ¦¦
à la

Librairie Courvoisier
PLACE NEUVE. La Chaux-de Fonds

k tajÊ à Imer
JEUNE MENAGE deman de à

louer , pour ie printemps 1917,
appartement

de 4 piéces , avec confort moderne.
— Adresser offres écrites , sous
chiffres J. L. 18740, au bureau de
I'IMPARTIAL. 18740

Pour cas imprévu , à vendre au
«entre de la v i l l » , une maison
dont les locaux peuvent-être uti -
lisés immédiatement po'.r aleiier
de mécanique ou pour la fabrica-
tion de munition. — Ecrire sous
chiffrée A. Z. •25303, au buieau
ide I'IMPABTIAI.. 25307

1 .fpF* JF1.-BB. cle Sn-lsoin. H
5§£3É -T* V *•?

] ^Ê  

j§K i l /  d'escompte f^l  I A DE A I IWF Hll

H • j j--j >» § garnis; pour Dames et Jeunes Filles JÉf tJ,

>'i WË I X 7 f \Y? YY\&Q Feutre, Velours m 1

^Lw /y  ipoUrnitUFG? p Mpdes H
1 TROIS SÉRIES -RÉCLAME "" ™ - Il

I ' * raroeH

.'M -  SÉRIE! SÉRIE II SÉRIE III 11 M§ Chapeau x Chapeaux Chapeaux m
, i garnis. Canotiers velours, .garnis , ffiutre et velours. garnis , " feutre et' velours , , '.
"j-gS petite forme, très élégant, grande forme , très chic; très riche, k , - ^3

i 5.95 j 7.95 10.95 |
Nouvelles BlOUSfiS i

M . ., Choix considérable dans Jes dernières Nouveautés parues E .y

Sériel 4*t-90 Série II 5-B90 Série III 6.S0 t

|'M* - lin iii-n |&1} lll y O flo La Chanx- m
I Magasins ^ULIlf d DIIAII.II %k U ds - Fonds Hj

MACHINES A COUDRE ,, HELVETIA"
GI .I I I I I choix de tous Myslènies

A l'occasion des Fêtes, FORT RABAIS
— _g tim «jarnntlCH sérieuses sur raclure.

-Kj |llî[ Réparations - Échanges

^W f̂f  ̂
Albert STAUFFER

Jw-HP^ '̂Ml 
Pla-- e de la Gare

M^Jjrj ^ 
E.A 

CHAUX-DE- FONDS
(*l ,̂t^*l Télé phone ; 8.57. 2495 1

-**»•>« C»t(itosrut»« tri'iHi» sur riomniiri.».

(depnis 8 à 5 kilos par piAcel , at-inltiie *), plii nVes, au prix ncluel
¦'e Fr. 3. — le kilo, prix du miirolici el «ans en-^iiuciiK'iit.
ai'iinc» destination, tant qu 'il y a de la provision pt •îour .*«n-
souiuiation Niiinxe oxclii-ivi-moiif. o F MW Z i.5'.05

RUFFONI frères, MAGADINO (Tessin) ^ , |

Avant Après

lirait do nez
Breveté en Suisse eti l'étranger

Av> 'C mon modificateur du nes
tOKTHOOOR» vous ferez dispa-
raître à jamais toute irré gularité
île la fiiruie du IIPZ , telle que nez
oonoawes , épatés , crochus, de
travers , tro p longs , larges ou
trop gros , retroussés, eto. Succès
absolument certa in et par cela
même garanti. Etant réglante ,
l 'ORTHODOl. n'adante à chaque
l'orme et irrégularité du nez,

P U I X  : Fr. 7.60 "~~
Envoi discret sans indication

de l'exp éditeur , contre rembour-
sement ou timbre poste . 2\'00.4

Mme F.-C. Schrœt ler-SchenKs
ZURICH 63

73, rue de la Gare. 73

kW B̂a W BS-atl

aux propriétaires
Qui ss ciiaruerait de transfor-

mer, pour la 80 avril  1917 , un
LOCAL, pour laiterie, situé aa
centre de la ville, à défaut , on
louerait un magasin, — Offres
écrites, sous chiffres 15 lt. U5|"* l
au bureau de I'I MPARTIAL . 2T>VJÏ

A la Béroche
An centre d' un village indus-

triel et des allaites , a louai- de
suite

LOCAUX
comprenant magasin, arriére-ma-
gasin et cave , remis à neuf. Sa-
uaptant à tout genre rie com mèt re.
— S ad resser à M. Chanes Heebs
à St. Aubin. AAÎ-. -W

A veiulre ou A l»n»»i*, pour
de suite ou pour époque a couve»
nir , une

Pâtisserie
bi un achalandée au contre dn la
v i l l e . — Ecrire , sons chiffres
B. Va *JT.:iOS, au bureau rlq
l l M P A H T I v L. 2îmî

Ê̂UXmmmmWCBmmmmi ^'^^^ Ŝim Êt n̂BOÊm—lBmr

159.000 cigares
Ans , d'outre nier , tnl .a c supérieur ,
sans défaut , et h i r t l u i t  blanc
comme n"i ge, -10 fr. le mi l l e ,
IOO à l'essai . 4 lr. 2f>086

S. Dûmlein, Bàle

Pour tes Fêtes !
fini Ah fle PlFIIE mise el muais

B ro-.s prie — Savon no rie

Articles de Toilette — Cofl'relN manni-tn-tn

JUASOliiS ANGLAIS de toule première qualité
RASOIRS DE SURETE

POSTICHES tons genres et CHAUVES de montres
en cheveux sur commande

Envoi au dehors. Toute la parfumerie connue et articles désirés.

LOTION spéciale contre la chute des cheveux

il. HUGU ENIN , Coiffeur - Parfumeup
4, RUE DE LA BALANCE 4

25571 Se recommande.

gg—aBMBBBHBlgWBaBBiBt»MBM*B*»aafla «i ' f»'»~'yfr»»*a"--*""''il

LA6UERREM0NDIALE
Bulletin quotidien illastrô

Adminislialion et Rédaction , rue de la Dôle 11. Genève,
Le Numéro 20 centimes

Voici un journal , spi"> cihlem p nt destin *5 cotnm'fl ?on litre
l'indi que à raconier an joti r -le jour la « Guerre Mon-
diale » , soit par m plume , soit par l ' i l lustrat ion.  Ge qui
rend ra ce bulle t in pn - i ic i i l ièreinent  précieux pour les gens
qui aiment à voir clair  dans les ténèbres répandii f -s par les
« Agences », ce sonl plusieurs carlns des théâtres de la
Guerre , sur lesquel les , chaque jour , sont indiqués en deux
couleurs les mouvements et fa position des belligérants ,
de sotte qu 'au premier coup d'œil , on se fera une idée
de la situation. La parlie rédactionnelle comprend un bref
commentaire , dû à une plume mi l i t a i re , de cet exposé gra-
phi que un choix cii l i que des dernières nouvelles reçues pen-
dant  la nu i t , des arlides techni ques et de discussion. L'il-
luslrai ion mettra sousles veux du lecteurs des clichés d'ac-
tualité d' un caractère extrêmement documentaire.

En vente à la Librairie Courvoisier, Place
Vente,

a t

Il Voyez notre Rayon de B

m LE PLUS GROS CHOIX LES PLUS BAS PRIX jj l

a». ' 
¦

*

Envoi contre remhnur.-iompnt liolloa» Pnmnici rie l»l.|i« ol
rie consei-vcH & punir de 0.50 ct. lo liilo, Iianco Gme l.a
< 'liaiix-d<' -I''iiii <l»i. — S'adresser

WATHELET, Primeurs, GENEVE

]eune homme
travaillant dehors , cherche à louer
CHAMBRE MEUB LEE , si possible
indépendante. — Ecrire sous chif-
fres R. V. 25382, au bureau de
I'IMPABTIAL. 25382

ATELIER
mécanique
entrenrpnrtrait la f-ihrinitlnn de
l'<) l l l i l l l> g f f>  OU IHIlCl l i lH'S Oll-
l i l » i ,' uventue l leiiienl aussi de
(lii -cen en yranHes sérifls ou mu-
piunit 'mnB. — Ecrire , sous cilif-
fres Z. *i ï l 9l  I... à l'ulilioi-
I U H  S. A. .  & l.aiiMHiiiio. -25:181
Ou demaud» à\ «ci.cler un'

On demande à louer
â F.a CIIHI I X dp-Fontls, pour Mars ou Avril  1917, un
apparlemenl de 6-7 pièces , bien silué , central , avec conforl
moderne,chambre de bains , chauffage central , gaz, électri-
cité. — Adresser les offres .écrites avec prix , sous chiffres
J 8285 Y. à l'nhlicitaH S. A»,  llerne. 25138

300 modèles &£££
Chaînes or 18 km-ats et Chaînes
plaquera , Ièrn qu n l i t p . Collifirii
et pendantiN or IM karats — Ma-
ua-iin L. RiitheH-Peiret, run Nu-
ma Droz 139. 25K8



ETRENNES ! ETRENNES !
Uns machine à coudra

NOUVEAU MODÈLE constitue un

Cadeau - de fin d'annêe_ à,a fo,8 UlUe el a0I.éabl8 *
I EXPOSI TIONS UNIVERSELLES
¦ Paris, St-Louis. Milan . Bruxelles, Turin ¦

Or*m.A£A- T-X3&. Jf -RIX
les plus hautes récompenses obtenues

S^C»*: Machines à coudre Singer
Derniers perfectionnements. — Grandes facilités de paiement.

Ooixipnçzxie »i-r\ç-©r, PLACE NEUVE

«ts __ . .̂ __^__________ Vy  m-H& Wk^Bi EJMBBBWWtlBBB f̂flll̂ M^̂ MHHftB.lWBMHM..WB B̂i ŴWfflBW. ŷMBBiBffWB^^BW^M !̂ BBBB
B^MBB3B.1 ÊB

BB^̂ MBB. P̂BWWB V3flR!9 în9HlflBBMCHDHBIB ĤRVC<il^HB9HH9R9RD ĤHHIira Bto^

'H Dans l 'intérêt même des personnes désirant faire ïïÈ
wM des achats p our les Fêtes, je les prie de ne p as attendre S
Wi les derniers jours de l'an poar me favoriser de leur H
Jm visite. Af in  de faciliter le choix pa r mes clients ct la |g
j || tâche de mes emp loy és, f  off re de mettre de côté et de 9

I n e  

livrer qae les dentiers jours de l'an seulemen t, toute H
marchandise dont le choix serait f ait  maintenant , fl .
alors que les assortiments sonl au grand comp let et |§j
qu'ils p euvent êlre visités avant l'encombremen t de H-
f in Décembre, fl

Malgré les difficultés de l 'heure p résente, mes stocks fl
de bijouterie et orfèvrerie sont au grand comp let. fl

Les personnes prenant des séries de couverts argent fl

I

SOM £ sp écia lemen t priées de se les assurer assez tôt , va les fl
grande s diff icultés de se réassortir dans cet artic le. fl

PAUL K R A M E R  I
.jœjc-aro^* ĵE:«:ttre^ ma

LA CHAUX-DE-FGNDS NEUCHATEL B t

Place de E'Hôte!->de-VilIe 5 Treille II ef Place Purry fl
Téléphone 165 Téléphone 11.44 WÊ

A VENDRE
Us gré i pi à la Clairt-FoÉ

GraÉ Farine Moflerne
pour 80 ouvriers, ayant sons sol , 2 étages et pignons non mansar
dés. — Eclairée sur ses qualre façade», elle jouit li'nne «ili i n lioii
excpptionn -lle. (JI -atif Ti-i ge central . Inslullati nn de force motrice ;
éventuellement , le» trai sniiaaions et les élablin seraient aussi ven
dus. Facilités de payement. H 80«M O 250nfi

S'aireaser a l'Etuiie René et André Jacot-Gulllarmod, notaire
et avocat , à La Chaiix-de-FimiW, me N- IIVP 3.

Jff"™ ciioix immense "¦¦"g
B CITES DE FÉLICIT11TI0HS \
I CHRTES POSTULES ILLUSTRÉES 1
\_CBRTES VERSETS BIBLIQUES M

^MS pour Communion. \W$r

gsg^alilirairie-Pa peiene Courvoisierp^^

HERBORISTE
J. Kaufmann. Consulta-

tions tuus les jours . Truite par
les urines. Traitement par cor-
respondance. Nombreuses stles-
iHtiims. t>. -J.Richard 25,
Dhaux-'de-ifonds. %&&&

TT J| I l  '««MI Por tof lne i .  tl» Dr .F. J.
I f l I I Y  U Ql l i ni Q Hohl, recoin nutiniées par nombreux
I UU/ a f lU i l l l l lU  iiit i ' it 'cins , sont d'une efficaci té snr-

» prenante contre, les rliiiiuos. It 'H
cn(ai'rlie»i piilnioBaii-P'-. l'oiiron<>inenl. ra»lhm<> . la g-rlppe
et autres allec-iions analos- nos de la ooitrin e. Ces tablettes se
vennent , en boîtes ne 80 rt. et fr . 1.20. à" l.a <-haiix- *l«*-l''o"ds.
dans les |tliarniiici(*K) Bech. Iti'j riiin, Itoi-ot. |)i- Itaiii-quiu ,
Mouiller, Farel, Abeille,Vuagueux. li-30036-X 8405

A la Chaussure Nationale
A. ZANINETT I

g, Rue Léopold-Robert —o*™-— Rue Léopold-Robert, 0

Hn de Saison
Articles en cuir doublés chaud, pour

hommes, dames, . fillettes et enfants, vendus aux
anciens prix.

Grand choix d'Articles d'Hiver.
Chaussures box-calf pour dames, à fr. 10.»

la paire. 2iilj55

Profitez ! Caoutchoucs Profitez !

Bons Mécaniciens,
ï Bons Faiseurs d'Etampes et

Bons Tourneurs
snnt demandés pour Itosniioon . Places stables et bien ré'.ribi-êes.
Vo>âge. remboursé après trin'-i mois de présence. — Adresser offres
écrites, références et prétentions, sous initiales J. Ga Bitt 'iO. aa
bureau de I'IMPARTIAL. 21920



Enchères piliiies
T,ei liimli 11 rtiVomliic |fl|<> ,

à, -H I i/, h après-midi a I;.
*Hulie nui enchères , l'OOice rie-
Faillites , procédera a la vente d-
quel ques objets mobiliers , tel *que:

Billard , régulateur , table d'
fumeur , et des liqueurs suivan-
tes : rlmm, puncti, cognac, marc ,
vernioutn.

U sera en outre exposé en ven
te , nne vingtaine de plaque-
gravées , pour la fabrication à,
méilailles religieuses.

I.a vente aura lieu an comptant
25«4I Le préposé aux Faillites,
p-SU14S c Ch. Ih in.i.

H. WITSCHI - BENGUEREL
27, Rue Numa-Droz, 27 p

u  ̂ . ; $D 27, Rue Numa-Droz, 27 S
H. WITSCHI-BENGUEREL *
INSTRUMENTS GARANTIS Très grand choix • Prix très avantageux MAISON DE CONFIANCE

tH~" Expéditions ranidés dans toute la Suisse "VMi
— 1 

J \m  wm - wm ¦ tiiïm
Ê̂Êké Ê̂mV̂ llBlHfe Wlilllie ' *"m ' m̂lsim ' m̂

Ê̂T Georges-Jules Sandoz
^Ba 50, Rue Léopold Robert, 50
H* 'MAISON DE CONFIANCE MODÈLES UNIQUES
W PKIX LES PLUS BAS

m Oholx très riche et tris complet en Bagues, Broches,
d*)H Dormeuses, Chaînes, Pendentifs , eto.

y— : ~ \
E. Mandowsky

NOUVEAUTES
LA CHAUX-DE-FONDS
LÉOPOLD-ROBERT S, 1» étage ¦* ili V fcl\

Rayon; de Confection : Manteaux ,:
Costumes, Fourrures, Pardessus,
Complets, etc.

Tout client, soldant son .compte
dans l'espace de 3 mois, bo-
nifie du 8 °/0 I

¦L- Jl

1 Société de Consommation 1
M Parc 54-a (Angle du Contrôle) Parc 54 a œF.

I HAUTE NOUVEAUTÉ F f̂
&* Bottines noires, avant pied verni u*} /

H LES DERNIERS MODÈLES B /

I fautes Ciges A {
Em Elégants Pratiques C1*<cs &/ 

^âjj

Maison de confiance B»* t___v Km

MM A 7 Dralire 1916
PROMESSE DE MARIAGE
Kohii Friedrich Gottlieb . chauf

leur et Giiirhwiiz née Ménét tY»
Lé-mie JuKé ptiiue, horlogère, tuus¦ieuï Bernois.

MARIAG ES CIVILS
Weick Louis, remonteur Nen-

rliâtelelois el Welier E«laniine-
Aii g èliqne . horlogère. Bernoise.
— Trinolit Arthur , mécanicien ,
et Beuret Hélène, horlonèie. tous
deux Bernois. — Châtelain Ar-
nold, secrétaitre-eointiUhte, Neu»
chàtelois et Bernois et Ronselèt-
Da'iet , Rose-Lucie, repasseuse eu
linge , Neuchàleloi-e.

DÉCÈS
Inhumée aux Eplatures.
109, Vuithier Sop hie - Anna ,

fille de Hemï-Aii KUNta et de Ma-
rianne née Kilzer , Neuch&leloiae,
née le SJ avril 18=58 .
•i'i37. Bomagnolo née Seelabrino
Rusa , veuve de Malien . Italienne
née le 19 Novembre 1850.

Incinération No 542.
Ducommun dit-Timor., n*e Ro-

bert I .nuise, épousa lie G'-nrues,
Neuchâteloise. née le 2 octobre
1S74.

Die liaiu.
accepte du tournaire et
tri ninlo-s rorainaii.len sur
laiton* De même Acier To-
mes {Tétegem). — Faire
offres écrites , sons chiffres
V. S. IHÏ7 .  Poste restant-» .
Colombier. 25616

xo aïs
jaugées

sont demandées de suile. — S'a-
dresser rue du Pire 150. au 1er
élage. 25600

Ou demande à louer uo

Grand
ENTREPOT
Mun éclairé, situé ci possible prés
O H la Gaie . — Offres écrites, COUR
Ca«e postale KU Ifl. 25607

nicRelagts
A vendre une machine à nicke-

ler, une cnliinaç iniieuse, un ren-
voi d'anules eur billes 2D652
S'adr. au burean da I'IUPARTIAL .

On èIë i\ atti
d'occasion

i petite raboteuse Zl ût
m.p areil à rectifier.

1 p<tite enclume acier 356S6

1 petite machine à se-*- SciBr
Adresser offres sous P 2363 D

à Publioitas 8. A., à Delémont.

Traîneau
A veipire un traîneau avec fo-ir-

rniés , plus une. glisse, avec siège
et mécani que. — S'adresier à M.
K. Jeannoiet , rue du Premier-
Mars 17. ' 2ôti;«

TOURS
D°nx tours ayant servi i la fa-

br raii 'in nes vis , sont a vendre.
îs'aur. au bureau oe I'IMPARTIAI ..

!>5ô87

Gérance d'ImmsuDles

ft. Jeanmonod
Rue du Parc 33

A LÔÎIER
pour de suite ou époque à convenir

It< ilt. -K m. Pi gnon de 2 cham-
j) ies. corridor , cuisine. Fr.20 85
par mois. 24296

Frilz-Cotirvni-iieraS. 2meéta-
j! * de 3 chambres , cuisine et
nependances , électricité. Prix ,
fr. 470.- 24297

FI""*-s 31. Plain-pied moderne ,
;. citamnrej», corridor cuisine .
électricité , remis à neuf. 24* 9̂8

Parc I.  Une grande chambre.
, f t .  10.— par mois. 242J9

Itondo 30. Garas*»» pour n«i-
louiuljile (accès facile). 24ij00

Pour le 31 Janvier
Itonrie 4.1 2me étage deScham-

j. ivs , au soleil , corri lor . cui-
sine électricité , Fr. 38.— par
mois. 21H10

B «lire
puur de suite, ou a convenir unappartement
de 8 clin m ores, avec lout le con-
fort moderne , chaullax " ceutial ,
ciiamtire de bains et toilette ins
laii-es. 24:<IU

S'aii. mu bureau de I'IMPA -M-IAL .

? *-»?????????????#??
t LA X
; CAT A LYSINE:
? ou Dr. VlQIJkK Ar ?
? LAUSANNE £? a-tTïini 1̂  ?
J Qrippe, Pneumonie, Olph- *
•4 térle, toutes maladies In- ^«> feotieutes et Plèvres en +? général, Raohltlsmes des *? enfants , eto. ?
«, Flacons à fr .'t.50 nt 5.50 «£
» dans toutes pharmacies. ^? JH 18527 o 25517 ?
? ?? *>?*>?•>• ••-»•-»•«*•«

UOUO U CbUiC COURVOISIER
" i

Jeux de familles. SSU&S Timbres Caoutchouc
en tous genres 12063

C l  llthlf Rue ^o^ld¦ hlilli y Robert 48 | Gagne ¦ Petit I

I 

C'est toujours dans nos magasins que vous trouverez mi
les articles les plus avantageux , S

vu nos achats faits en temps utile. Soit en : W-:

Tabliers pr>"r Dames H
Spencers •• enfant» . Rideaux || -|

Caleçons Soua-tailles 
Portières S
Tapis de lit l|j

Camisoles LingeriepourDames Tap,8 de table ||
Chemises Lainage p. Costumes Couvertes lain© M
Sweaters Couvertes piqué Wî

Flanelle-coton Em
Maillots Couvertes grises m

Piqués et toilerie H

AU GAGNE PETIT = |

DANSE • CALLISTHENIE - MAINTIEN
SALLE LEUTHOLD

32-a, rue Léopold-Robert, 32-a
¦ ¦ ¦ ... , m

17n dr-axla-ma Conr» d« Daniee ponr sdnIffS com*
mencera le » j auviur, les Mardi et «Jeudi, dés 8 h.
du soir.

SOIRfcKS DAlVtsJAlVTIîS BT DR PIînFKC
Tl ON NE W ENT (Etude tins Danses m'itleines) tes Mer*
oi*«di el Vendredi, dès 8 h. du soir. Nouveauté permet
lant à chacun de conserver ses qualités de dauseur et di
passer d'agréables soirées.

Altonnemen(.-i monsaols et trimestriels pont
un qu deux soirs par semaine.

POUR ENKATVTS. — Il sera donn*- nn émirs dl
Cu lliHliitf ii le el Danse, le Samedi, de 3 à 6 lieuie$
dès le . SI Janvier.
Sur demande, leçons particulière» pendant la journée

Dausea modernes — Danses de Saluas
Salle nouvellement agencée

Inscriptions et renseignements ch" M C.-E. F.eulïioîd.
rue des Jardinets 23 (Beau-Sile). Téléphone : Salle 5 »«.
Domicile ».7S». aseii

i n ' — ' i n  un

Orfèvrerie
De la llqn. -talion de la Sbefticlil Iinport Ofllce, il reste en-

core un certain nombre 20034

d'articles d'orfèvrerie
qui «ont offerts en vnnte i dee cnnilitinn*i <,ice->'<i»eni Pnl avant-ij-cu»
ses. Excellent.) occasion puur Cail.~i.iix de .Noël et iVoiivel-An.
— S'a. 'resser a VUUILE U IE LAMBElt r. rue Léopolii-.Uobert 100.

Une Fabrious d'horlogerie de Bienne, de-
mande pour èço^ae à, conveinr une .

Employée de Bureau
sténo-dactylographe, sachant les deux lan-
gues et si possible au courant de l'horloge-
rie. Place stable.

Adresser les offres avec copies de certifi-
cats, sous chiffres P 2374 U, & PoMlcitas
S. A., à Bienne. g*̂

Employé ds bureau
s

Importante maison d'Horlogerie de la Chanx-de-Fonds. cherche
pour airi^er son ritiparteiiiKiit de Terminages, employé de bureau
expérimenté , éin-rg-que. connaissant à fond la fabrication (boites,
mouvement) . Bonne sit "aiion présente et d'avenir. MU. Joanne-
i-p|, It. 'sriK-lin el Knln, avocat»., rue I.é<>|>ol<l»l.oliert 4S, ft
I M < haiix-de- l'oiuls. donneront tons rt-naeiKiiementa. Prière de
leur a'ires-iBr nlTr«R avec pholocranliie» et référence». P239S0O ÎS^Vi

PHOTOS MODERNES
GROUPES DE FAMILLE S '
PORTRAITS D'ENFA N TS
AGRANDISSEMENTS

PHOTOGRAPHIE ARTISTIQUE
ARMAND WERNER
Rue de la Paix 65-bis Téléphone 11.08



VF BFWI5E EH PTAT f̂|

VETEMENTS USABÉS
Nettoyage - Dégraissage

L Détachage - Repassage i
m. - Retournages A
¦L • Transformations R̂M

ACHI LLE RAM SEYER
Vêtements sur mesures

87, Rue de la Psi» . N 7
trêl da Tram : St ABEILLE

Téléphone 1407.
wm ŝmatma»ia>^%—mxœa—aim M .m.i.

M TAPIS LINOLÉUMS RIDEAUX Éjj
WÈ /Ul ï ï m m Z t m  ÎEi i EL Cr B
¦ 1 ? IL JLC %J Ë̂^m^

T&J? 
m

'-•*¦ Anê-f-B-e* «Jfl PAS Dr M AGASIN «
K AKt I tb 24- B l ENFAulURE §f' - -* | 

.ni*B. B h.-** *.-* GARAN TIE ¦¦
_ ^ "' FABRIQUE AUX CROSETTES BON MARCHÉ Ht

«¦««¦«¦¦¦^¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦«¦¦¦¦¦IIMIIMIM Iiai

*• **Mi}uiiûp**,i^

Intéressant o insîmctil o nmusant
. . . y """ , Le jeu d'Intérieur pir eicellence "

B B  Boîtes de Constructions 1«
on pierres

Le Jeu favori et le meillenr cadeau pour la jeunesse

™ Ces jeux sont en vente t%\\ prix ¦"
i de fabrique! en plusieurs gran-

deurs, depuis 1 fr. à 15.-
I '• • " ¦ Nouveauté .
I Boîtes de constructions aveo Ponts métalliques
îsvmmimmémm é̂mm^

Salon de Coiffure pr Dames
L. FELLMANN , 1118 Hua-DlU 105

Séchoir électrique — Shampooing hygiénique
ONDULATIONS MARCEL

COIFFURES M ODERNES POUR NOCES ET SOIRÉES
\ POSTICHES en tous genres
PARFUMERIE "̂ 9 MT BROSSERIE

| PfclQNES haute nouveauté >

25S!82 Se recommande.
i ¦'

Ç|»S» d'occasion , mnis en hon
SKIS étal , sont demandée" à
acheter — Faire1 off es av-c nrix.
sous Ciliffres. IS. II. ï."> *m, au
mirman de l'iMPA im.r. 

FninllWP ¦'B ""° "oinine de '-'i
EilIlplUj C. ans ciierche plane
connue emnloyé rie bureau. (>r-
tificats à disposition. 256IKI
S'a.ir. an bureau dn I'I IMPARTIAI.,

Rnî t ïû P  -¦ la Fabrique de Uni
DUUICI . tes or G.-Arnold Berk.
ru« du Grenier 43 D, on denianue
un bon fonileiir . uéi;roRsissetir.
à nnppntip S"a«*w* <•* <*M'nJI JJICUUC i,.s or pourrait en-
trer de suile. Atinrentissai te sé-
rieux. — S'adresser à l'Atelier
Heuri Gusset, rue Jaquet-Droz
HL 25H57

Remonteurs ê^rcXi, .̂
petites niée, s, cherchent plare
dans la iiuituin s . 23664
S'ad--. an bureau rlfl l' i MPaUTiAT *.

Apparteraeni. r̂o,'; ;̂::
a convenir , rue du Premier-Mars
M â , appartement de 8 chambre s
cuisina et dénendsni-es . Prix , fr .
480. — . — S'adresser Etude Ber-
sot , Jacot et Cuédel , rue Léonnld»
Robert 4 

^̂ 

2'iK-S'ttmaatmmmmttmmmmÊmttftmttmmam ^ âaatmim
rhî àmhrû -'"lie chambre meu-
UUaUlUÎC. blée, à louer de suite
à Monsieur de toule moralilé. —
S'adresser rue du Nord 133, an
2me étage, A ga iche SôfiOt

Jeune iiomme SLT&^
chambre avec électricité. — S'a-
dresser Pension Jacot , rue de la
Serra ,S8. ?56I7

On demande à louer, £gï
le SO avril 1917, un logunent de
2 chambres, si possible dans le
quartier de l'Abeille ou des Fa-
briques. — S adresser chez Mme
veuve Dumont, rue da Parc 87.

il vpnrlpp p|nRie,,rs rnb8s d"A I C U U I C  daines , un manteau
caoutchouc brun pour naine ,
nresque neuf et un d'hiver , une
grande pèlerine en caoutchouc
pour monsieur , une bouilloire en
zinc pour potager à gaz, un lit
de fer Complet à une personne.
S'ad. su bur. de l'lMPAR -ruL. 20660

r,I>Pllt!Pn«P Q A ve",,re un lo r
UlCUOCUat/O . à creuser avec 12
fraises, une machine à adoucir ,
un renvoi 12 mm . sur 1 ni. d.
loin- ,—S 'adresser , après 6 heures
uu soir, rue de l'ICst 6, au rez-le-
chaussée, à uaui'.ne. 2ô'8l

Â ypnrj nn d'occasion une ma-
irUUI C chine a coudre de

cordonnier »t un laminoir. — S'a-
dresser à M. A. Guyot , gérant ,
ru» de la Faix 43. 2>:'.9'.l

A VPIlflPP conip i' - is pour
I CllUl C biililme. — S'adrè-ser

à Mme veuve Perret , rue du Pan-
74. au ler étage, à droite. 25'ô0

Vente définitive
d'un

I WBBni mai
Samedi 9 déeemln'e I *>tO ,

île»» - heures du minr. l'Ollici '
soussigné fera vemlre nu maga-
sin de la rue .loquet Droz "JS.
différentes marcuaiidiass com-
prenant: 2;"5(il
conserves alimentaires , enrtitu-
i-es. etc. ainsi que l'agencement
ilu magasin.

Ve nte au comptant et confor-
mément aux art. 125 à 121) de la
Loi sur la poursuite. ¦

Office des poursuites :
. lm Prètiosé , ( li. Demii.

RECUISEUR
On demanile un bon recuiseur .

connaissant bien le foui à gaz;
.ie préférence un èiiia ilb nr 055iiâ
S'ad. au bureau de HMPARTIAL .

DEMOISELLE
de toute moralilé et de toute con-
liance , cherche place ne suile ou
pour époque a convenir , chez
rianie ou monsieur seul, pour
petit ménage soignén on ménage
sans enfanis — Ecri re, sous
cnilTies A. /.. "*>5V£, au bureau
de 1'I M P A H T I A I .. 25ô7\!

iiessorts
On demande "i ailoiicisscurs

sachant nlanci i ir;  ou sortirait
aussi de l'ailoucis<»age. — S'adres-
ser à M. O. Schmid . à Cliézn' il.

255Hfi

Jenne dame f îrï\t
uiicile un travail f-.icile Sur mu
nartie de l'horlogerie. P' ^G
S'aiir au bureau ne I'I M P A R I I A L .

Il 

Steanc-rciemenls. H
j Madame Dr GRoncES RRRG, ses enfants ôt sa famille, tonchi-s de - ,
f la syin palliie qui leur a élé lémoiffnée à l'occasion de la lungue ma- S » 1
| ladie et au déoèà de leur bien cher époux, père el parent '', ;•> *|

j Monsie ur le D' GEORGES BERQ, Dentiste |
p • vous prient de recevoir l'expression de leur sincères remerciements. m .:

La personne &!.,?£«?-
tenant 2 plan» et quelques pièces
d'onus , est priée de ia remettre
au Buffet delà Gare , contre bonne
'éc>ui pense. 25gj7

Panrlii mar(!' après-midi , anx
i BI UU environs de la Fontaine
monumen tale ou vers la Station du
fram , un caoutchouc de dame ,
grand numéro . — Le rapporler ,
contre récompense , au bureau de
I 'IMPARTIAL. 25557
Pontfii en fille , 6 platines 9
ICI  UU lignes avec ponts , No
7777 -82. — Les rapporler , coilt ,e
récompense , au Comnto tr Kilclien-
mann irferes , rue bu P.osrès 127.

tJafé dn REYMOND
UluiMiiche IO décembre ll»lt >

if. Soirée Familière
Téléphone I800 24901

Se recommande, A. H ll.lt.

Sertisseur-
Joaillier

poar décoration de boites , es!
demandé de suite. 25664
Fato-friie J. 301TUET

Fourrures
On achète des pi»aux do la-

S 
lus (-de argenté, Bnn prix. —
ffr«>R écri tes, nous chilTreH O.S.

25C5S, au bur. de 1 I MJ/ ARTHL,

Poudre à Gâteaux
a E I K lt .11 A iMV »

Ueilleiii' produit sui-isn fit
v**nle IîI K'Z 11.11. 24128

KQhlInq & Co. Grande Droguerie
Robert Fr. & Co, » x
A. Vullle-U'Eplatemer. rue L*o-

pold-Holiert 5H. H6 2(326 a
A.'Perret-Savole, Epicerie.

A vendre après lecture
Annales polit, e: lltt. J anFr. B.-
Bibliothtque univers. » » » 7.-
J jurnal amusant . . » » » 6.-
Mode prat'que . . . »  * > B.-
Mande illustra . . . • » » 8.-
Oplnlon » > . 8.-
Bevue hebdomadaire » » » 8.-
Vle parisienne . . . » » > 1o. -
Bnoh fur Alla . . . . » »  » 4.-
Fllegenoe Blâttfir . . » » » 6.-
Lnlpzlger IH. Zeitung » » »12. -
V ?ber Land und Meer » » » 7.-
Woohe » » » B.-
The Qraptilo . . . . .. »12. -

Librairi «*TLUTHY
tiu» ^iiold-Konert 4S

Fourrures. ht 7*tZ ™
r«s pour iiam»*a. Bas prix. — Ru-
ekllii-Feblmann, rue de la B <-
lanoe S. 25bB0

-m—mtmtaammmt—mmmmam m I I IM M I I

Réparations
Ressemelages
aveo talons, pour

Hommes Fr. B.—
Dames F P. 5.—

i .  - Service d'escompte
Neuchâtelois 6o/ g

IWAI8QIH

Von Arx & Soder
d Place Neuve, 2
OHAUX DE-FONDS

Tours à fileter et enter Revolver
Fraiseuses, Ferçeoses. Presses

i- ivratiles à loreî délai
MM IPS intArps-a ŝ son* in-iés île comiiuinlfj nm* I PII V

adt e»se sous Machines 25629 au buieau de l 'LVIPAR-
T1AL. -.Sbi-,9

Phonographe. m°Biâ%
acheter d'occasion 1 bon pimno-
Krap h» . on pirfait  état. — S'adr.
clin» Henri Oppliuer, .llétnlrln
de Nidau. près Sonceboz. 2Ô197

Accordéoniste. n̂t
joueur d arcor lénii pour i«s Fêt«R .
ton FA-DIèZB et si, pour acc»'rdt»r
avec un pareil. £5591
S'adr. au bureau de I'IMPABTUL.

•est; ouver t

.;5 II pst bon dan* le deuil et l'afllirtinn , de se sentir ?vfy-yî enloiué. aiiHsi c'eut avec une profonde recnniiai«a ance Wm
M que Huit» Vve Pol ybe Huilais <>t fn ini Me », renier- BH
B cient luen sincTemeiit les persouues qui leur «ut téumi- El
B pué tant du aympailiie. P 23911 i C 25639 E§

Soufflet
de montenr de belles

On aç lièlerait un souffle *: et un
clialuineau. unages niais en tiiin
élat. — S'adr, cnez M Fiutarlii ,
run de la Ctiarrière 13 A . 2T>577

W Arts aux Producteurs de

Esa,£i
On achèterait encore, pour épo-

que à convenir , le lait de quel ques
paysans. — "-'adresser à la Lai-
terie Scherler, rue de l'Hôtel de-
Ville ?. 25588

A lflllPP rlle •^u'our *-• lr"'8 io"
IUUCI j gementRde ^cliaiiibrHS.

cuisine et uniienriances. — S'a-
dresaur au Bureau, rue Fi i tz-
Courvoisier 3. 25546

Pl'dnfln A '""e1* de suite le pi-
I IgUUU. g„„ni nue de Bel-Air 8.
Pour visiler , s'adresser an 1er
•tu ne , à droite , et pour Iraller .
chez M A. Dormis aux Combeiie*

8557)1

On demande à loin T £̂ni peut logement , 2 pièce», avec
uaz. — ()ffr-R écrites , sous chiffres
A. B. 25570, au uuieau de I 'I M-
PAHTIAI .. 25570

Mniic l fl l in tranquille, cherche é
lUUUùlCUl i„u„r petite chambre
meublée , située aux environs de
la Scala, — S'adresser Cinéma
« -^rala » . 35â&l

A VPnilPP avanlag-useinent , 1
tt I C U U I C , paire dB skis, en
lion état. 25579
Saur, au bureau de I'IMPABTUL .

RllR * places . A vendre grand
D"D bob,, en lion état , avec
unissants freins de pieds. —S 'a-
liress-r rue de la Concorde s, au
Sine étage , à limite. 255iS"i
Dnk A veinlre un bob, en bon
DUU. ptal et à bas prix. — S'adr.
chez M H. Schlunegger, rue de
la S rre 28, au 4me euige . 25573
Rfth * * places , n vendre faute
D»" d'emp loi , 40 francs. — S'a-
dresser ch z M. F. Dioz , rue N"-
ma-Dn.z 10. 85519

Ppl'fill "¦'"auctie , une nrocue
f C l U U  aTHC ptioto . — La rap-
iLorl e r , contre récompense , rue
< iu Doubs 18, au rez-de-chaussée ,
à droite. 25550

PpPfi ll veri.lre.ii ler Décembre,
r C I U U .  un carnet de banque —
I.e raiiporter . coi lre récompense ,
rue du Progrès 49, au 2me éta^e .
à droite . , 25190

P *̂ Toute demande
d aiiresse d'une annonce insérée
dsns L'IMPA RTIAL doit êlre
accoiiit-agnée d'un timbre-poste
pour la réponse, sinon celle-ci
sera expédiée non aff ranchie.
Administration de I'IMPARTIAL

f
Monsieur Pomp éo Rnmaenol o

et sa fiancée Ma.ieiiio ;s°lle Ennua
Meyer , Monsieur et Madame Vin-
cent Dallinionti et leurs enfants .
Monsieur et Madame Lamb-rt et
leur enfiint , à Ponturlier , ainsi
que les fainilhs alliées , ont la
douleur de faire part à leurs
amis et connaissance., de la mort
de

Madame Rosa ROMAGNOLO
survenue Jeudi , à 5'/i h. du ma-
tin , à I âge de 66 ans . munie des
Saints Sacrements de l'Eglise.

La Oai-ix-de-Poiuis, le 7 dê-
-r.embre 1916.

L'enterrement SANS SOTTE
aura lieu Samedi i) couiaut , à
1 heure amès midi.

Départ : Hôp ital.
Une urne funéraire s-ra dépo-

sée uevant le domicile uiortuaire ,
rue de la Ronde 20.
!.«. iné-n»m avi-i ilont ll«»n

de lellre il« ruiicpiu-i. ?.V>!)6

L'Eternel est ma lumière el nt«
délivrance. Pt. .*?, ». /.

i/o gri.'.e te suffit .
11. Cor. l î .  v. 9.

Mademoiselle Cécile Wuilhier ,
Ma'iame et Monsieur Po'ybe

Pierrehumbert-Wuilhier , leurs
enfants et petits-enfants .

Monsieur et Madame H -nri Ro-
bert-Bourquin , leurs enfants et
petit-enfant,
ainsi que les familles Jeanre-

naud , Humbert Rosselet, Baillod
et Peint ,  ont la douleur de faire
part à leurs amis et connaissan-
ces, de la peite sensible qu 'ils
viennent d'énrouver en la per-
sonne de

Mademoiselle

Sophie-Anna MTHIER
leur chère sœur, belle-sœur, tan-
te et parente , que Dieu a reprise
s Lui , mercredi , à 6 heures da
soir , dans sa 79me année, après
une longue et neninle maladie.

Les Eplatures, lé 7 décembre
.1916.

IVensevelissemont , PANS SUI-
T Ê. aura lieu »ani.'tli M couiaut,
à 1 heure après iniili .

Domicile moi tuaire : Eplatures»
Temple 40.

Prière de ne pas envoyer de
fl-uis. 2551;;

Le présent nx'l-i tient lieu
«le lei ire de Taire-paix.

Me iaKieuis ies lueniufes ue la
Soeiélé d'Ag-riruUiire du
lli-lrict de la Cliuiix-iie»
I'OIII I N sont avisés du liéi ès ie
leur collègue . Monsieur Adol phe
lioh.'i'l-riii.><iiu.
«i6'»3 I R rOMlTÊ


